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I Librairie
CANADIENNE.

F. X. MICHAUD,
LIBRAIRE.

Chemin de Ter ((. 1. 0. et 0. R. O. W. MacCUAIG,
Syndic Officiel pour la COé d'Ottawa 

et U Comté * Carleton. 
Bereae—Ne. 00 Rie Spain. 

Ottawa, 79 janvier 1878.

? AVIS ~4 il,,-; y B$t par te présent donné que Oeraabde a été 
fkite sous Pautortté de la section Î6, chap. 
34 dee Statuts Refondus, pour prolonger au- 
delà de la limite de temps pour laquel
le elles ont été accordées, les lettres paten
tes portant la date du vingHroisième jour 
d’août 1^66, accordées à John Lamb 
■^■velte turbine améliorée.

Ottawa, 23 février 1180.

pour
iront BUREAU UE POSTE 

«’OTTAWA.
. PROVINCE ■ DR QOÉBRC.

division ouest. CHAMBRE M PARLEMENT 
La route la plue courte et la BILLS **JVS8.

LyÆtss ES23SSS

et Hull, comme suit : voirs de Corporatiou pour les fins cornier-
i» ÏÏSitft RtÜÜ. Claies ou àülres, ou ayant pour but de régler 
la malle, express arpentages ou définir des limites,

Aylmer..................,.8.15 a,m, 3.35 p.m. faire toute onose qui aurait l’effet de
Quitte à HlM....... ............ —9.20 a.m, 4.20 p.m. promettre. les droits d!autres parties, sont
Arrive à Hochelaga......... -, 1.50 p.m, 8.50 p.m. par les présentes notifiées que, par les règles
Quitte Hochelaga. -...........-.9.30 a.m, 4.30 p.m. du Conseil Législatif et de l’Assemblée Lé-
Arnve à Hull...................... - 2.00 p.m, 9.00 p.m. gisletive respectivement t lesquelles règles
Arrive à Aylmer....... .........2.35 p.m, 9.35 p.m} sont publiées au long dans la “ Gazette Offi

cielle de Québec,’’) elles sont requises d’en 
donner.UN MOISJD'AVIS (spécifiant claire
ment et distinctement la nature et lrobiet de 
la dite demande), dans la “ Gazette Officielle 
de Québec,” en Anglais et en français, et 
aussi dans un journal anglais et dans un 
journal français publiés dans le district con
cerné,, et de remplir les formalités quï y sont 
mentionnées. Le premier et le dernier de 
tels avis devant être envoyés au Bureau des 
Bills Privés de Chaque Chambre. Et toute 
personne qui fera application, devra, sous 
une semaine de l’apparition de la première 
publication de. tel avis dans la " Hazetle 
Officielle,” adresser upe 
avec la somme de cent pit 
du Comité des Bills Privés.

Toutes pétitions pour Bills -Privés doivent 
être présentées dans les *• deux premières 
semaines " de la session.

Chemin 4e fer Canadien dn 
Paclflque

.Soumissions pour matériel roulant
AN DEMANDE des soumissions pour la 
VJ fourniture du matériel roulant, qui doit 
être livré sur la ligne du chemin de fer 
Pacifique, dans le come des quatre années 
prochaines. Les entrepreneurs devront s’en
gager à fournir chaque année :

20 locomotives
18 wagons de première classe, ou wagons- 

lit, selon que pourra l'exiger le département.
20 wagons de seconde classe.
3 wagons d’express ou de bagage.
3 wagons de poste et wagons fomoirs.

240 wagons de fret couverts.
100 wagons de fret découverts.

2 charrues pour le déblayage de la voie.
2 charrues à neige.
î charrues en saillie,

40 wagons d'équipe.
Le tout devra tire .manufaciuré 

Puissance du Canada et livré sur le psi 
du chemin dedfcr du Pacifique, à Port 
liam ou dans la province de Manitoba.

En s’adressant au bureau de l’Ingénieur 
en ohef, à Ottawa, le ou après le ISème jour 
de-hmrs prochain, on poùrra Obtenir les des
sin», les spécifications et autres détails.

Le soussigné recevra les soumissions jus
qu’à JEUDI, le premier jour de JUILLET 
prochain.

lan.S18.

J. Brewer, 
ENCANTEUR

une nou
indiquant l’arrivée wtTdnTABLEAU

187»—Arrangements tfhive^-187».
r ■j148 RUB SPARKS 148.

OtUwt, 11 juillet 1878,
duDélivrée.

Livres d’histoire, de priè
res, d’école,

ROMANS INTERESSANTS. 
Objets de piete, de fàntai- 

sie, images, etc., etc.

HALLES. lan. 1PbotOgrapbl, ueP. LARMONTH,
140 Rue Sparks,* Eat.—Montréal, Québec,

ssEiSÈr-ïo
Büâi

Comt>table et agirent général 

Syndic officiel pour le comté de Car 
leton et la cité d'Ottawa.

AGENT POUR
sauranoe contre le feu

ü, 03 ÎS.‘“ I
'autrefois JARVIS)

Ei:i” I» PHOTOGRAPHIES cour fl
HORION cl DELORME

Propriétaireh
Ottawa, 8 dAc., 1878.

pi
RM R WJ

H. 00 
H; Ba 100«te. La compagnie d’a 

t‘Western."
La comjiagnie d’assurance " Québec.”
La compagnie d’assurance “ Lancashire.”
La compagnie d’assurance “ Standard Life " 
La ligne de steamers “ Anchor.”

Bureau, 161 rue Sparks, Ottawa. 
Ottawa, 18 août 1879.

1 W 4 F. I BMIDes magnifiques CHAHS SALONS sont 
attaches a chaque train de.passager.
Tous les trains partiront d’après l’heure 

de Montréal.
Pour billets et renseignements s’adresser 

au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l’aâ- 
ministration générale, 13 Piace-d’Armcs, ou 
au bureau pour la vente des billets, 202 
8t. Jacques à Montréal.
■■■■■■g ' C. A. SCOTT,

Surintendant général, 
Division Ouest.

U- «1 
9 60
9 o" 
9 60itb;8FallTcS. 

it, Araprfor-
â*eô 1881-i M

- 90 1 «
"wil*Çomere, Rtch- 

awnd-....... !8* i«ao....
•» RELIEUR ET REGLEUR. la.

•••Hall................. 1" WU) 00 ▲UT. RAJOTTE,
Syndic Officiel

Pour le comté de Carleton et la ville 
d? Ottawa, Comptable et Collecteur.

Bureau 64 rue Wellington, Ottawa
Otytwa, 14 août 1879.

Aylmer. Knrdley, etc.. 
Bas de I» rivière Otta

wa, par eh. de fer. • Magasin PopulateHim de rompAe* de tonie es
pece et de tonte dlmemlon, 

cahier» pour le» école», 
etc., etc., etc.

Viens livre, et mnslinr relie, 
avec gefltetade»

PJBIX TRES UTORÉBE#.
Une rioite «t aollicitée.

F. X. MIOHAUD,
39 at 35 Hrtu DUKE,

CHAUDIÈRES.

8 00 
6 00

I 00 
6 OnS ::::: '»»

C. A. STARK,
Agent général du fret et des passagers.

CHAS. DESJARDINS, 
Agent général.

DK800
copie de son bill, 
astres, au Greffier Par ordre,12 00

IF. BRAUN 
Secrétairei de lan. :

Département, des chemins de 
fer et canaux.

Ottawa, 7 février, 1880.

5e ANNÉE I mDEMENA6EMENT. itaalettreg anrérirtréw doivent être mise à lat MRS 1L. DELORME,
Greffier de l’AssJ Lég.l’Album des familles

(Remplaçant le Foyer Domestique,)

REVUE LITTERAIRE HISTORIQUE ARTISTIQUE 
ET BI68RAPHIOOE

Bureau on 1m Mandat* sur la Foete. c’est depuis 
9 heure* A.M.. iueou'à l heures P.M.. ohaaue

COIN DBS RUBS DBF. DUHAMELQuébec, 16 Févrief 1880.

VK6LISE ET CMB8BLASD.
OTTAWA.

désire informer ses nombreux amis et le pu
blic, en général, qu’il a transporté son étal au

. MARCHÉ DU QUARTIER BT, «tel “ B,”
ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes
DANS LA MEILLEURE CONDITION.

jour.
f

Ottawa, 94 Not. MW 6 septembre 1879. ■ lan
M. Richard a toujours un assortiment de< 

plus variés et des plus complets qu'il offre 

aux prix les plus raisonnables.
Alex. CANAL WELLAND.

à lire, double colonne, comprenant des Ré
cits, , Voyages, Causeries, Littérature, etc., 
etc , et elle parait le 1er de chaque mois.

Cette publication est particulièrement des
tinée a propager la bonne lecture au sein des 
familles datholiques, et elle est rédigée par 
les principales plumes canadiennes du pays, 
en vue d’eclairer et de plaire tout à la fois, 
par une série de travaux littéraires inédits et 
très variés.
Un Moreeau deMgsisfUe chaque

Le prix de l’abonnement est de $2.00 par 
année, payable invariablement d’avance, ou 
dans les trente jours qui suivent la demande 
d’abonnement.

L'abonpement ne se fractionne pas : il 
commence avec l’anuée. Bur demande, on 
teupédie une des dernières livraisons de 
VAlbum des Familles, pour échantillon.

Dans les villes, on peut s’abonner ch 
Agents spéciaux, ou par lettre adressée à M. 
l’Administrateur de Y Album des Familles, à 
Ottawa. ■

jyOYER NOIR SOUDE
i™ra

bis aux Entrepreneurs Machinistes,„ ________. ... .. . Papeterie, Reliure, Manufttcture de livre*
ssrex —°——
et le plus complet de mobiliers de _ ■^ __, _
chambre à coucher en noyer noir, de e Au_iuJNTX>,
tous les patrons et de tous les prix.
Ne manquez pas d’examiner ces mar
chandises chez

Chmio de Fer Interenlouial, Ottawa, 20 octobre 1879. tan.
Reconnaissant de l’encouragement libéral 

qu’il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel établissement.

ARRANGEMENTS D’HIVER. ■paES SOUMISSIONS cachetées, adressées 
LJ au soussigné (Secnétaire des eheœins de 
fer et canaux), et endosse, Soumission 
pour portés d’écluses, Canal Welland” se
ront reçues à ce bureau jUsqu’à l’arrivée des 

lies de l’Est et de VQuast, JEUDI, le 3 
"r prochain, pour la construction dq#or- 

tes et dé tous les appendices nécessaires 
iom- les nouvelles ^cluses du

^Les plans, spéciflcatiops et

ASSURANCE

CONTRE LE FEü,Directeur du département l\lhographique.
Ordres exécutés avec promptitude et de la 

manière la plus soignée. ■

; Alex. MORTOdEE
194, (96 et 198 Rue SPAMS.

Oriawa, 22 juillet 1879.

COMMENÇANT LE 17 N0V. 1879. Ottawa, 11 Nov., 1879. lan
LA COMPAONIK D’ASSURANCE

Chapeaux du Printemps.IL y a, tous les jours, des trains expiess, à 
X parcours total, pour les voyageurs, (les 
Dimanches exceptés), aux heuies suivantes : 
Partgnl de la Pointe-Lévis.. 8.15 A.M-

“ “ Rivièrodu-Loup----- 1.40 P.M.
Arrivant à Trois Pistolea^.............. 2.41 »

“ Rimouski............................ 4.25 “
CampbeUton5.15 «

» Dalhousie.................  9.55 “
» , Bathurst............. ............... 12.00 A.M.
“ Newcastle....'..^.............. 1.42 “
“ Moncton...
“ Bain Wean
“ Halifax.......

JUIN ROYALE D’ANGLETERRE
ACTIF, •19,000,000.TOUTBS BOBTBB DB Canal Wel-

plus réduits sur toutes descriptions de pro
priétés qu’il est d’usage d’assurer.

CHAPEAUX DU PRINTEMPS
RBÇUK8 TOUS LB8 JOURS,

- ■ om •!( i- sHiV,

OEOROE SIMMS,

conditions gé
râtes peuvent être vus à ce bureau, le et 

après le 20 Mai prochain, jeudi : on pourra 
aussi sfr procurer des .formulée imprimées 
pour soumission.

Les soumissionnaires devront avoir eux-

SïSSSSSÊrSS Compagnie Canadienne ” TrustandLour,"
aussi qu’aucune soumission nq, sera prise en 
considération à moins d’être faite strictement 
selon les dispositions mentionnées sur les for

es Imprimées, et-dans le cas d’une cota- 
nagnie-de porter les signatures, la nature de 
l’occupation et la résidence de chacun des 

;iés ; et à moins que de pins, Un chèque 
de banque accepté, pour la somme de $250, 
pour les portes aé chaque écluse, #occom 
gne chaque
vaut pas être rendue, si les soumissionnaires 
refusent d’acceplef le contrat aux conditions 
mentionnées sur leur soumission.

Les chèques ainsi envoyés seront rendus à 
ceux dont les soumissions re seront pas ac-

U. ERRATT lan
m

de Meuble» du’ Pelai»,na- •
Merveilleuse invention- 

LITHOGRIS PATENTÉ DE JACOB
LE SOUSSIGNE EST AUSSI L’AGENT3,1e.

080 Hue Sume.... 5 00 « 
.... 9.25 " 
.... 1.40 P.M. L'On Nettoie et BcpOsse les 

CHAPEAUX DE FEUTRE.
Ottawa. 1er avril 1879.

Breveté le 16 juillet 1879.
TEMPS, ARGENT ET TRAVAIL DB SAUVÉ.

10 impressions à la minute. Au-dessus de 
50 impressions à .a fois.

Presses, rouleaux, tampons ou batteries 
sont inutiles. Le procédé est si simple qu’un 
enfant peut le travailler.

Indispensablé.pour Syndics officiels, Avo
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et autres.

Ces appam.ls sont de la dimension des 
cartes postales, des billets, des lettres et pa
piers d!affaires, et coûtent respectivement 
§2.50, $5, $7, et $9..................

Argent à prêter sur Propriétés Foncières 
en ville et à la campagne, dans les 

provinces de Québec et d’Ontario.
En toutes sommes voulues.

S8T Hypothèques achetées.
T. M. CLARK,

Coin du me. KLOIN XT WXlLnraSll?1' 

Ottawa, 28 mare 1879.

Les trains de Saint-Jean à Halifax restent 
à Moncton chaque dimanche.

Les trains qui partent de Halifax, 1.14 p.m. 
et de Saint-Jean à 5.05 p.m., le samedi, res
tent à Campbell ton le dimanche. -4EHËH 

Pour renseignements j-elatifs aux prix de 
i, billets, tarif dvoret, heures de dé- 

, s’adresser au

CELEBRES

Biere et Porter
lanUn moyen de flaire de l’argent

L’administration de .'Album des FamiUes 
accorde une commission de 10 par cenf aux 
personnes qui se chargent, dans les campa
gnes, de lui obtenir de nouveaux abonnés. 
Dans ce cas, ces personnes n'auront à nous 
adresser que $1.80 pour chaque abonné ainsi 
obtenu, par lettre enregistrée, avec 1 
et adresses des dits abonnés, auxque 
adresserons directement Y Album des Ft 
chaque mois.

OUftwa, I. tO Janvier 1880

Wm EDITE.lUEB i
DEpassage, 

part, etc. DAWES <& Oie.
LACHQÏE.

184, RVX DU CANAL,
Vis-à-vis le magasin de gros de C. T. 

Bate A Cie.

293, BUB CUMBERLAND.

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tapissier, etc.

Importateur et mgrchandjde

Tapisseries et de decors.
Peinture, huile, vitres, mastics, vernis, etc. 
Ottawa, 22 octobre, 1879. , v Ut

S lan.Il
CXPT.'McCUAIG,

Rue Sparks, Ottawa.
soumlisl cette somme ne!

James Mitchell et Cia,5
D. POTT1NGER,

Surintendant-en-chef. Prennent la liberté d’annoncer qu’ils sont 
devenus les acquéreurs du siège d'affaires et 
de l’établissement de la ci-devant compagnie 
MORRISON, McKBAN et GIE., pour la 
confection en gros de biscuits , et pâtisseries, 
66 rue York, Ottawa, et y (ont exécuter des 
changements et des améliorations qui les 
mettront sur un pied de concurrence avanta
geuse avoc les premières maisons de la Puis
sance, tant pour la qualité des produits qne 
pour les conditions de vente, et, conséquem
ment, Us font appel avec confiance au com
merce en demandant une part de son patro-

Aueune concession de terre ou exemption 
de taxe ne sera demandée, bien que nos dé
penses soient considéraj les.

Notre boulangerie au No. 146 rue Bank, a 
toujours le patronage de ceux qui aiment 
le pain de première qualité.

J. MITCHELL bt Cib.,

J..M. JACOB, Breveté.
457 rue Saint-Paul, Montréal.
EN VENTE CHEZ , j

James Hope et Ole
Agents a Ottawa.

Ottawa, 20 août 1879.

1*1 AUX INVENTEURS ! 
J. Coursolle& Ci©.,

parfaite exécution du contrat le ou 
les soumissionnaires dont il sera décidé d’ac
cepter la soumission recevront avis que leurs 
soumissions sont acceptées à condition qu’ils 
fassent un dépôt de 5 0/0 sur le montant du

dans le

es IOT Toutes les commandes reçoivent 
une attention imijnédiçde.,boules poiTk le» Koearonrs

ET AUTRES

MEDECINES CELEBRES J. POCKLINGTON,
Gérant.

Vlan. contrat—dont la somme ênv 
soumission formera partie—q 
mis au crédit du Receveur Général, 
délai de 3 jours de la date de cet avis.

90 0/0 seulement de la somme due pour 
ouvrages faits -sera payé, tant que tous les 

- /aux ne seront pas complété

Ce Département ne s’engage pas, 
dant, à accepter la plus basse ni 
soumission.

i 7
Napoléon Audette GIBIER ET POISSON.Solliciteurs de Brevets <f Invention, 

Dessins de Fabrique, Marques 
de Congnerce et de Bois. 

Agences et Correspondante aux Etats- 
Unis, en Angleterre et en France.

J. OOÜRSÔLLE & Cie.,
Chamérb Victoria, 

Vis-à-vis lefbüreau des Brevets,
OTTAWA, Ont.

Ottawa, 27 novembre 1879.POUR LES

DR. A ROBHURD.On
Agent a Ottawa C. STRATTON. 

Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick. 
A VIS.—Les médedines 

JOL dans tout le Canada pour 
ne se trouvent que chez M. G. STRATTON. 
Je mets donc le public en garde Montre les 
contretaçons.

BARBIER COIFFBOB,

No. 2661 RUE WELLINGTON,
VK-A-VIS .

L Hotel “ Royal Exchange”
l^tlGARBS, Tabac et Pipes de première 
\J dualité constamment en mains.

Ottawa, 26 Déc. 1879,

i'YN trouvera toujours J’Ami Moïse à son 
vv Magasin, au Marché neuf du Quartier 
By, de même que son représentant dans le 
Marché Wellington, avec un approvisionne
ment complet de Poissons et de Gibiers de 
toutes sortes, qu’il vend comme par le passé 
à dee prix^très réduits.

iraiCHIRURGIEN, OCULISTE BT AÜRI8TB.

Attention spéciale donnée au traitement des 
maladies aes yeux et des oreilles.

men» ter-
i. ci-dessus, célèbres 

leur efficacité. au cime

Bureau de santé : En arrière de VHôlel-de- F. BHAUN, Secrétaire. 
Dépt, des chemins de ter et canaux,

Ottawa, 29 Mars, 1880.

Vide.T. ALEXANDER. MOÏSE LAPOINTE.IT }B. P.—Boite 68.Ottawa, 7 nov., 1879. Heures du Bureau de 9 à 4. Ottawa, 26 Déc. 18791 an

de
politique bouleverse e détruit, maine suivante nous partirions 
On essaya de me forcer a réfléchir, pour la Suisse, 
je suppliai mes parents de ne pss La veille du jour où je devais 
s’opposer à notre union. Saison- quitter Paris, je priai mon mari 
nablement, ils ne pouvaient rien de m’accompagner à l’église où 
objecter. Mon fiancé jouissait de l’on nous avait mariés, 
l’estime générale, et la position II me regarda en souriant :
qu’il m’offrait était inespérée. On —Ma chère enfant, me dit-il, je
me parla bien de différences d’os vous aime beaucoup, mais ma 
pinions, je répondis que je cou- tendresse ne me porte pas à faire 
vertirais mon mari aux miennes, abstraction de mes idées. Je garde 
Un aveuglement complet ne me des cohviciions on plutôt des 
permettait de consulter ni ma rai- doutes, et rien ne me décidera à 
son ni ma conscience. Je cédais à donner des preuves d’inconsé- 
un entraînement,et je de vais .trou- quence. Je me suis laissé marier 
ver mon châtiment dans mon à l’église par convenance, mais je 
aveugle tendresse.... Conrad, le ne crois pas en Dieu ! N’essavez 
mariage ne saurait être la légiti- jamais de toucher à la question 
mation d’un sentiment violent, il 
doit être le but sérieux, le Couron
nement de la vie.... Il était trop 
tard quand je le compris.... t'en
tendais répéter : — “ Quel d 
mage que monsieur Belleforge soit 
un libre penseur ! ”—et je souriais 
en pensant tout bas : “—Je lui 
ap ^rendrai â croire ! ” Ma famille 
céda, notre union fut décidée.
Monsieur Belleforge m’envoya une 
corbeille d’une richesse royale ; si 
je n’en fus point éblouie, j'en res
tai du moins reconnaissante. Le» 
fêtes de mon mariage furent ma
gnifiques, et on décida que la

FEUILLETON maient d’une façon si positive qne 
leurs1 diagnostics ne signalaient 
rien de grave, qu’il finissait par 
croire les médecins, rejetait les 
sont! rances de sa femme sur l’irri
tabilité de ses nerfs, et se conten
tait de mettre à sa disposition 
plus d'argent qu’elle n’en pouvait 
souhaiter.

Un soir, le banquier, forcé d’as
sister à nn dîner où devait se trai
ter une grave affaire da chemin de 
fer, quitta sa femme vers sept 
heures. Pour la première fois, de
puis qu’elle se plaignait, il fat 
frappé de l’altération de se» traits, 
du fiévreux éclat de son regard.

—Mon Dieu ! s’écria-t-il avec un 
sincère élan de tendresse, ne puis- 
je donc rien pour te gnérir ?....

—Non, mon ami, répondit-elle, 
Elle l’embrassa affectueusement, 

et presque aussitôt une stibite fai
blesse alarma, vivement aes en
tants. Annette en larmes soignait 
sa maîtresse avec nn empresse
ment inquiet. Quand la malade 
retrouva l’usage de ses sens, elle 
tendit les mains à ses enfants age
nouillés.

—Ce n’est rien, dit-elle : Cœiia, 
ma chérie, va te reposer, Conrad 
me veillera ce soir.

La jeune fille insista pour par
tager les soin» que Conrad don

nait mère, mais celle-ci ordon- madame Belleforge, et la contetn-

Qnand elle se trouva settle avec euse confiance, vous ne pouvez 
son fils, la malade prit la main dn jamais avoir commis une action 
jeune homme, et lui demanda 
avec une sorte d'angoisse :

—Jures-tu d*bbéir à ce que je 
vais exiger de ta soumission et de 
ta tendresse ?

—Je vous le, jure, ma mère, 
vous ne pouvez vouloir que le 
bien. Mais pourquoi cette gravité 
dans le serment, pourquoi cette 
crainte que je lis dans vos veux ?
Tons seule vous vous obstinez à 
croire qu’nn danger vous menace...
Si vous étiez malheureuse, on 
pourrait penser qu’un chagrin se
cret vous dévore, mais votre situ
ation est florissante, mon père 
vous aime.....

—A sa manière, oui !
" —Cœlia et moi, nous ne vivons 
que pour vous.

—Hélas / murmura la malade, 
vous devriez me haïr, peut-être....

—Voua haïr, noua !
—Tu ne saurais me comprendre 

avant d’avoir entendu le récit que 
je veux te faire, ce, récit, testament 
d’une tendresse alarmée, cri dé
sespéré d’une conscience 
abois....

—Ah ! s’écria Conrad en pres
sant sur ses lèvres les mains de

liqne piété de ma mère m’enve
loppait, et elle avait snr moi une 
influence pénétrante et facile. 
J’avais le caractère enjoué, une 
imagination vive, un cœur ai-

-Tn vas en juger, mon file, et ™5?i8 P6” .£
après m’avoir entendue, si tu me P" ?18alt ^ qae j’étais bel- 
comprends, si tu me pardonnes, k. et quand j’atte.gms seize ans, 
j’espérerai encore danAne antre Aae.i> é,tT dà8e * ,être
miséricorde. Tu me demandes, il» manée.... Mariés ! le mot manage 
se demandent tous pourquoi je renferme nne P™messe ou cache 
meurs.... le voici.... Il faut t’ap- une menace. Du caractère de 
prendre d’abord toute l’histoire le l h?m™e a 9*}‘ Ta,
mon enfance et de ma jeunesse-.. nmB Ie k>nhenr ou le dé-
Tu n’as pas connu te grand’mère, aeag°Hde 6011 «“knee Jerêva.s 
une saille.... tou aïeul, un vieil- garfole co?œt r«TBnt les j6""66 
lard spirituel etjloux qui avait eu je cherchais le compagnon 
dans sa vie une affection unique: de ma ™ dane un monde Prea" 
ceüe qu’il portait à sa femme; que idéal, et un jour je crus le re
nne seule préoccupation : l’idée «mnaitre, non pas dans un héros 
de tronver te moyen de colorer ar- d« roman mrns dans un jeune

eass&tryssï: zsprzscp
jardin aux aaUes de spectacle et étMt monsieur Belleforge. 
aux bal», et sa serre aux reapers Dne «ympathie développée brns- 
d’hommes et aux cafés. Je fus 1nemen> dana n08 de" cœT,re’ 
bientôt plus aimée que les plantes, “Pnmée par Iqi avec éloquence, 
les fleura, tout ce qui poussait et f00”46® P” ™01 •«*> 
germait autour de fa maison, et la ma “a mère redou
te me fut feite si facile et si trnt les sentiments trop rift corn- 
douce qùç je n’eus jamais le, temps me un danger, mon pere^aocou- 
de rien souhaiter. Cependant, ces( tmné à T'Tff de revenu» modestes, 
gâteries de chaque jour n’empT °* f “ “ P“ rafnré en Po
chèrent pas quf l'on me déniât la fortune de son gendre
une éducation sérieuse. L'angé- ét“‘ de ce,,“ Tu nn événement

ao
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—Chérie ! ce sont des fails ; ne 
vois-tu pas chaque jour ma fai- 

* blesse augmenter ...dans un moie, 
peut-être ne quitterai-je plue mon 
fit, et qui aait combien de jours 

Tv. me seront alors accordés jusqu'à 
1 l’adieu sans fin, l'adieu éternel....
| Cœlia sanglotait dans les brai

mm %

religieuse, Vous êtes une char
mante fille, élevée dans une hon
nête famille qui a entouré votre 
esprit de bandelettes, et, l’empê
chant dè grandir, l!a lentement 
atrophié au moyen de petites pra
tiques et d’absurdes superstitions. 
Vous en perdrez le souvenir près 
de moi.... Je ne veux point que 
ma femme me reste inférieure par 
l’intelligence. Je ne souffrirai 
point qu’elle plie sous le joug 
d’obligations que je dédaigne. Ou 
je n’entrérai point, elle ne mettra 
jamais les pieds.

itée :

LU.

de sa mère, et il n’était plus qtios 
tion de mariage ; la jeune fille 
s’efforçait d’effacer de l’esprit de 
la malade les lugubres idées qui 

f l’obsédaient et madame Belle-

om-

les mm
<B|

m 1ef-forge s’y prêtait pour consoler Cœ-

Cependant, si avide que fût 
oelle-ci de se reprendre â l’espé
rance, ni elle ni Conrad ne conser
vèrent longtemps d'illusion. Le 
banquier seul gardait pleine 
fiance. Lee, médecins lui

H*.r
Mte,

ma
aux

S.

M suivre)

i

| i Il m
■

.
.. ™

3>:î

■ .

S8
38

8S
S6

SS
SS

S S
S

cr
.; »:

:

Î"
-.



4, . memu . ........ . ' , - . ■ ,1
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Henry O ailé dans la mai- 
guerelle, pour 
iip travailler le

am ....»«• •»*# tail1 g.g; de la
PPM

; il ignore de quel côté 
sont les torts.

Les Drs McDougall, Whiteford, 
Corbett et Bentley, qui ont ôté appe 
lés à faire l’examen post mortem, dé
clarent qu’ils attribuent la mort du 
défunt aux coups de hache qu’il a 
reçus à la tôle.

Le détective Grojlx dit avoir vu la 
prisonnière le lendemain du meurtre ; 
elle ne lui a rien caché et lui a remis 
la hache qui est produite en cour.

Mme Apps, voisine de la prison
nière, a vu Mme Sabourin dans la 
soirée du jour Si a eu lieu le meur
tre ; elle était sous l’influence de l’al
cool. Le*lendemain elle est entrée à 
son domicile et a vu le défunt étendu 

matelas ; la prisonnière était 
assise à la table elle lui a dit que 
son mari l’avait battu et que po 
défendre elle l’avait frappé à la 
mais elle ne se souvient pas qu’elle 
lui ait parlé d’une hache.

Mme Russell, de Gloucester, dit 
qu’elle a connu la prisonnière pen
dant cinq ans et qu’elle l’a toujours 
considérée comme une femme hon
nête et travaillante.

Après avoir entendu les plaidoyers 
de la couronne et de la défense et le 
résumé de Son Honneur le juge, le 
jury se retire pour délibérer et rentre 
en cour une demi heure après^our 
présenter un verdict de “ non cou
pable.”

dansn’ont point affaibli 
mes rêveries solitaires, je revois les 
riantes maisons de Montréal, le mer 
veilleux promontoire de Québec, les 
forêts de sapin, solennelles et pro
fondes, comme celles des montagnes 
de Franche-Comté... Quelle admira
ble nature ! Quelle variété de tableaux 
d’une beauté sauvage, d’une gran
deur superbe, d’une grâce infinie. Et 
quelle population attrayante et atta 
chante, brave et courtoise : un peuple 
gentilhomme, dit un écrivain an 
glais... Le paysan s’appelle habitant. 
Le Canada s’appela la Nouvelle-France, 
et notre autre région, à l’embouchure 
du Mississipi, la Louisiane. Quels 
doux noms... Tels étaient les Gana-

. sous irprésider 
M. le maire Leduc. M. Tassé,
annonça que les membres des 
mûries avaient souscrit jusqu’ 
sept la magnifique somme de *2,000 
—nouvelle qui fut reçtte au milieu dq 
vifs applaudissements. Il fut lu une 
dépêche de M. Duncan, préfet du 
comté de Welland, annonçant que 
le conseil du comté a souscrit 1100 ; 
une lettre des femmes employées au 
Russell transmettant une somme de 
$32, ainsi qu’un message de MM. 
Bronson et Weston, informant le co
mité qu’ils aident les hommes em
ployés dans leurs moulins, qui ont 
passé au feu, à reconstruire leurs 
maisons. Le comité a aussi été in
formé que les dames de Hull se sont 
procuré un grand nombre de vête
ments pour être distribués parmi les 
familles des incendiés. Pour i’infor, 
mation du public, nous ajouterons 
que le comité exécutif se compose du 
maire Leduc, de MM. G. W. Lord, des 
échevins Eddy, Graham et d’Orson- 
nens, de MM. ti. Batson et E. Madore, 
du maire d’Ottawa et du Dr Sweet- 
land. Ce comité siège presque en 
permanence.

:M. P., 5
lendemainls gon- Dr 

noir, 1»
... 5

.... 5 fil e»-

»

u;S5E:E
Geo. Haddow.......

■*...... .
prin

i Canada nbançais. 
st e*06s«-HiK.

ci paiement les locomotives, sont de 
qualité bien inférieure. W n’est pas 
une économie que d’acheter un mau
vais matériel, qui ne peut présenter 
les conditions voulues de durée. Le 
gouvernement comprend bien mal 
l’économie. Le personnel des emnlo 
yés du chemin a été considérable
ment diminué et il y a eu aussi de 
fortes diminutions de salaire.

Sir Charles Tupper — On n’a pas 
réduit le salaire des ouvriers, si ce 
n’est dans une seule occasion où on a 
mis à $1 tÔ les jQûfnées payées aupa 
ravanl $1.20. On a supprime 400 em
ployés ou ouvriers iuutiles, ce qui a 
permis au gouvernement de faire 
une économie de $200,000 par année.

En réponse à M. Mackenzie,
Sir Charles Tupper dit que la 

chambie n’a pas à s’occuper de la 
question des magasins et entrepots,les 
frais de leur construction étant impu
tables au compte capital. Le fret 
n’a pas diminué ; bien loin de là, les 
derniers rapports accusent une aug
mentation considérable.

M. Breeken prend la défense du 
chemin de fer de rite du Prince Ed
ouard ; des autorités de Ma sont sa
tisfaites et chacun admet que la che
min de fer a été parfaitement cons
truit Les ingénieurs américains qui 
ont examiné fe chemin disent qu’il 
est irréprochable et si le député de 
Lambton veut prétendre que le che 
min est mal construit, c’est sur sa 
propre administration qu’il doit en 
faïrq peser la responsabilité.

M. Lougley—Pourquoi n’a-t-on pas 
faiWdroit aux demandes de M. War- 
sall au sujet d’un brevet d’invention 
dont il réclamait la propriété."

Bir Charles Tupper—Ce brevet ap
partient à un employé public

M. Anglin se plaint de la mauvaise 
administration du chemin.

M Snowball dit que la réduction 
du personnel des ouvriers sur la li
gne et dans les ateliers, avait privé 
de pain beaucoup de familles. Il 
pense que c’est à tort qu’on encoura
ge le transport de la farine, attendu 
que ce genre de fret ne rapporte au
cun bénéfice.

Après quelque discussion,l’item est 
adopté et la chambre s’aj ourne à 12h

. 4

3Total............. .......... .......$1,979
Contributions diverses.

s::«B DK8 COMMUNES.
AÜX 1KCKND1ÉS DK HüLL.

La TRAttfo» DO VONT BlLLINGS.

Si VICK TBLtGBAPHlQÜK.
La Saint-George.
A travers Ottawa
Fko:llkton—La boütk db l’arime . Raoul de

Offl iIHÈ IM. James Cunhingham, trésorier 
du comité d’Ottawa, accuse réception 
des montants suivants :
A, L Russell......................
Francis, Thistle et Carswell...... 50
J. A. Gemmill.................
Thomas Coffey.................
L’échevin Masson..........
James Goodwin...............
John Kidd.......... .............
Dr G. Hutchison...............
H- V. Noel....................... .
A. Ferguson........,...... .
W. P. Lett.........................
M. Scriver, M. P...............
Allan Gilmour................
Thomas Reynolds.......
J. W. McRae....................
J. B. Armstrong............. .
H. Hill, M. D..............
John Lesli
Le juge Gwynne.........
McLean, Rogers et Cie..
Un ami...............................
I nami..............................
H• Chesley....................
Jonn Langton, Toronto
Un ami.....................
Seybold et Gibson...,
Rév. Dr Jones.............
J. A. Guignan.......;.
Paul M. Robins........
L’échevin Egleson...
Mme Thos ■Beament.„IH..,,„,l
Rév. Dr O’Connor......^...............
Geo. P.Brophy................. ..........
R. Ryan............................................
K H. Chrysler...............................
McLeod Stewart...........................
Hamilton et Elliot.......... .........
G. Wt WiCKsteed..........................
L’honorable D. E. Price............
Mlle Reynolds-.............................
M Arthur Reynolds..........  ........
Mlle Ada Reynolds.......................
Rév. D. M. Gordon.........................
L’honorable Bellerose, à-compte 

sur la souscription des séna-

e - - sBN'.... $20

5 PORCELAINE,Marchés d'Ottawa. 
Marchés Etrangers.

10 110
100 (44 km or féaux]sur un5 rU CHARITE PUBLIQUE $5.006I

ur se 
tête,100diens au temps passé, tels ils sont en

core de nos jours, honnêtes, hospita
liers, aimables, d’une bonne humeur 
naturelle, très-aisément satisfaits de 
leur sort, très-attachés à leur vie de 
famille, à leur religion... Le gord 
suédois, le chalet suisse, le cottage 
anglais n’est pas plus propre, ni plus 
agréable à voir que la maison cham
pêtre de l’habitant du Canada.”

Le Canada, ajoute M. Marmier, pu
blie des livres français qu’on ne peut 
voir sans émotion en songeant à leur 
origine. “ Ils ont été composés dans 
la contrée qui fut la Nouvelle France ; 
ils viennent à travers l’océan nous 
rappeler le beau pays découvert par 
nos marins, défriché par nos labou
reurs, glorifié par 1nos soldats, sancti 
fié par nos religieuses eWios mission 
naire.” Et, parti là-dessus, il se met 
à parler de quelques-uns des ouvrages 
canadiens les plus récents, afin que 
ses lecteurs de là-bas soient tentés de

4h Si la calamité qui vient de dévaster 
la ville de Hull est immense, la cha 
rité publique s’exerce d’iuîe façon 
admirable pour en atténuer les terri
bles conséquences. Ces marques 
tangibles de sympathie doivent don 
ner courage aux habitants de cette 

* ville dans leur douloureuse épreuve 
et leur faire espérer de voir luire 
bientôt l’aurore de meilleurs jours.

Non contents d’avoir voté un cré 
dit de $7,000 pour venir au secours 
des malheureux inceadiés, les mem
bres de la Chambre des communes 
ont offert spontanément de grossir 
cette somme par leurs souscriptions 
particulières. Dès hier soir, 98 dépu
tés, c’est-à-dire moins de la moitié de 
la représentation, avaient déjà sous
crit la somme magnifique de $2,000. 
Outre les souscriptions si généreuses 
de NfM. Wright et Blake, que nous 
avons déjà signalées, M. Donald A- 
Smith s’est inscrit pour $250, l’hono
rable M. Masson pour $100, sir Albert 
Smith et M. Gunn. pour $50, 
chacun et plusieurs autres pour 
$25, la plupart souscrivant $10 
et $5. On trouvera, au reste, dans 
une autre colonne, les noms des géné
reux donneurs, qui se sont acquis en 
cette circonstance des titres incontes
tables à la reconnaissance de notre 

. population. Au Sénat, l’honorable 
VL Bellerose a pris l’initiative d’une 
souscription qui se chiffre déjà par 
plusieurs centaines de piastres. Nous 
pourrons en faire connaître les dé
tails dans un autre numéro.

Le comité d’Ottawa ne reste pas 
inactif et déjà son trésorier, M. 
Cunningham, avait reçu, hier, 
en argent la somme de $1206. 
Avec leur générosité proverbiale, 
M. Allan Gilmour a souscrit 
$200 et MM. Noel et Goodwin ont 
donné $100 chaque Plusieurs au
tres montants de $50, $25, $10 et $5 
ont aussi été reçus. De son côté, le 
trésorier du comité. de Hull accuse 
réception, de la somme de $2,320. Ce 
bhiffre comprend une superbe sous
cription de $150 de la part de MM. 
McAllister et McLean, de Pembroke. 
La plupart des autres montants sont 
connus du lecteur. Bref, les mon
tants recueillis jusqu’à présent en ar
gent s'élèvent à environ $6000.

Outre ces donations, une énorme 
quantité de provisions de toute na
ture est envoyée chaque jour d’Ottawa 
à nos concitoyens de Hull. Nos 
communautés religieuses, presque 
tous, nos commerçants et bon nom
bre d’autres citoyens semblent riva
liser de zèle sous ce rapport. Beau
coup d’articles sont expédiés 
aussi par des personnes qui refu
sent de faire connaître leur nom.

5
5

200 L

C.S.SMaw&Cie25
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10 IMPORTATEURS

63 rue Sparks
:

10 ne
25
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5
le1CHAMBRE DES COMMUNES 25 s<
le5L’orateur prend son siège à trois 

heures.
Après les affaire! de routine,
M. Macdougall (Halton) présen 

une motion demandant que le bill 
l’effet de constituer la compagnie du 
Télégraphe Canadien, soit de nou
veau déféré au comité des chemins 
de fer et canaux, pour reconsidéra
tion. Il explique que le comité n’a 
pas donné de raisons valables pour

parcourir à leur tour les écrite des "TpTfe diMUéston te bill est de nou- 

nouveaux Français, comme on nous veau déféré au comité, 
désigne quelques fois. La chambre se forme en comité des

Bédard, Chauveau, de Gaspé, Fail subsides. 
i u L n n L item de $o5,000 pour l’explora-ton, Faucher, Garueau, Gérin-Lajote, tioD géologique^t adopté sans discus- 
Laverdière, LeMoine, Suite, Taché, 8ion.
Turcotte, sont dans la bibliothèque A propos de l’item de $649,736, 
de M. Marmier. Que nos auteurs n’y Four les sauvages,

,, ... M. Scriver fait allusion à l’affairemettent pas de fausse modestie :qu ils dma_ e, demande ai le gouverne-
env.oyent leurs livres à nos amis de ment n’entrevoyait pas aucun moyen 
France, tel* que M. Marmier, M. Ra- de règlement, 
mearu, M. dé Bonnechose, nous n’en Sir John Macdonald—Les indiens 
recueillerons que du bien. Unes’agit reBS^^e^’la'^mm'e 

pas de concourir pour les palmes aca- de $20.000 pour leur permettre d’al- 
démiqes, mais tout bonnement de 1er se fixer dans une autre partie du 
nous faire connaître. Dieu merci, PaYs- cause est soumise

cours, mais il s’est produit des délais 
et il est difficile de dire quand l’af
faire pourra être définitivement rô

le de nous avoir gardé ses amours, glée. 
comme Français, comme voyageur, Après quelques

écrivain. Du haut poste où il Dawson, 1 item est adopté.
Les items suivants sont successive

ment adoptés : Sauvages de la Nou 
velle-Ecosse, $4,500 ; Prince Edouard, 
$2.025 ; Colombie Anglaise, $50,928.

M Mills—On devrait inculquer 
aux Sauvages un certain esprit crin 
dépendance, leur apprendre à ne 
compter que sur eux pour leur sub
sistance, et pour cela il faudrait 

rendre la culture de la terre.
Blake se prononce dans le mêm^

5 n
2

éi10
IjHAPEAliX DE SOIE. ,5 J*

M11 y a feule tons les jours1 10
Al6 AU MAGASIN DE20

Les nouvelles modes de chapeaux pour le 
printemps sont prêtes.

Ces chapeaux font bien, sont très légers et 
conviennent à presque toutes les figures.

'i» C. GAGNÉ ET Cie10
10
10 *77, BUE WELLINGTON,50 r<i5 R. J. DEVLIN a
5 Pour profiter des OC
1 8€

GRANDS AVAKTAGES25 m
le
A« r«. 200 

$1,055

Qui sont offrtes

Les prix ont été réduits, à 
crise, d’au moins

m
; cause de la

biMontant souscrit au 22 avril.

Total jusqu’à date............
M. D. Kemp, trésorier du comité 

de Hullt accuse réception des mon
tants suivants :
Son Excellence.......... .............
E. B. Eddy. Hull.,..................
Alonzo Wright, M. P. Ga

tineau.................................
L’honorable J. A. Cha

pter u, Québec 
McAllister et 

Pembroke ....
Major De Winton, R. A.........
J. Bonfleld, M P. P................
J. P. Lawless...................... .
A. Dunham, de Bmnson,

Weston et Dunham, de
Burlington, Vt................

J. et R. Craig, Otta

151 TOUS LES JOURS30.
. q'20 POUR CENT.$1,206 il

SECOURS AUX INCENDIÉS DE HULL di
: C'est actuellement le magasin à MEIL

LEUR MARCHÉ de la ville : Que la nom
breuse «lasse des travailleurs s’empresse 
d'en profiter !

Ol
Souscription des membres de la Chambre 

des commun°s.
m
Zî

$500 te..$100A. Wright.................
Hon Edward Blake 
Donald A.*Smith...
Hon L. R. Masson..
Sir Charles Tupper
Sir S. L. Tilley.........
Sir A. J. Smith.......
Hon G. Baby............
George E. Casey......
Alex. Qunn..iiktLi44*...........25
Hon H. L Langevin.
Hon James C. P 
Hon M. Bowell..
Sir R. J. Cartwright 
J. A. Mousseau........
Hon A. Mackenzie...
E. S. Chandler...........
Hon John Carling...
G. A. Drew..................
R. Hay..........................
A. P. Caron...............
E. T. Brooks................
A T. H. Williams...,
S Platt.........................
Joseph Tassé..............
F. de St G. Breeken ..
M. H. Gault.................
M. H. Richey.............
John Schultz.............
A. Desjardins...;......
J. Scriver....................
S. J. Dawson..............
F. Geoffrion................
G. A. Kirkpatrick....
C. C. Colby................
Thos White................
D. Girouard...... .<......
D. Ford Jones............
F. Killara.................
John Pickard.............
Hon Isaac Burpee...
J. B. Snowball..........
Chas W. Weldon......
H. H. Allison..............
S. T. R. Bill................
E. ti. Muttart..............
Edward Hackett.......
L. L.L Désaulniers..
Louis Tellier..............
Hon David Mills.....
Hou A. R. Angers.....
Jos. Maiouin................
P. A. Beauchesne......
A. C P. R.Landry....
M. Krauz...........»......
S. Merner....................
P. E. Grandbois.........
D. O. Bourbeau.......
L McCallum..............
A. Shaw...................
Thomas Rotiêrtson..
Ernest Cimon........
John C Wade.............
A. McQuade.................
John Burnham.........
A. C. Wallace.............
A. C. Macdonald........
Edmund Hooper.,...
A. BouItbee...............
Jas. Ryan............ ........

Casgrain..
J. S Thompson.......................
J. B Daoust.............................
C. Jones............ .......................
D. Macmillan................. .
M P. Ryan...............
JohnCostigau.........................
Achille Larue.
M. Béchard....
8. J, Lane............
D. G. Macdonnell 
Dr L. E. Olivier..
E. P. Flynn..........
Thomas Bain.......
James Brown....'.
W. B. Ive».............
T S. Sproule...... .
F. W,Ik>itiea....;.„4*.*.,,
Hon T. W. Anglin................ . 5.
Hon W. Laurier................ ............... 5

1,000
250aux

I... 250 500nouaæ pouvons perdre à «ela. 
Saluons M. Marmier et remercions-

» v,
M) 100

50 McL.au,

MARCHWDISES DES ELEGANTSremarques de M. 50 150 a.25 10 CHAPEAUX ET COIFFUREScomme
est arrivé, sa plume peut nous faire 
beaucoup de bien.

r:25 20
0125 Pour le printemps de 1880.
X20

20ope La variété des form 
plus considérable que 
ques exceptions près elles sont 
gantes et commodes.

8TITT et Cru 
A LA MODE 
portés à Paris, 
trouvera cfiez 
élégants.

Quelques exemples des modes principales.

es, cette saison, est 
d’ordinaire, à queL 

toutes élé-Nouvelles et de Goût90» HISTOIRE ET GEOGRAPHIE 20 wa B20
. exposent les CHAPEAUX 
DU PRINTEMPS tels que 
Londres et New-York. On 

lui tous les genres les plus

m, Nous voyons par les journaux que 
M. Suite a donné une conférence de
vant la société de géographie de 
Québec sur le développement des 
connaissances géographiques en Ca
nada durant les XVIIe et XVIIIe 
siècles. Un certain passage de ce tra
vail a surtout été remarqué, c’est 
lorsque l’auteur raconte les décou
vertes et les explorations des anciens 
Canadiens. “ Placez, a-t-il dit en 
substance, placez une colonie cana
dienne sur les rivages 4ie l’Afrique, 
ou sur ceux des grandes lies possé
dées par les blancs, et, en très-peu 
d’années, le continent ou Vile seront 
traversés de part en part, connus, 
acquis à la civilisation. Aucune race 
n’a teu autant que la nôtre le don 
de pénétrer dans les régions lointai 
nés et de s’y acclimater. Nous avons 
constamment, pendant deux siècles, 
dévancé la science des géographes et 
ouvert des routes aux drapeaux de 
nos rois. Notre cas est sans précédent 
dans les annales des peuples qui ont 
tenté de se répandre en pays nou
veaux. Tant que les hommes parle
ront de l’Amérique du. Nord, ils se
ront obligés de consulter l’immense 
page que noos avons écrite dans son 
histoire.” Ces études sont non-seu
lement intéressantes mais patrioti
ques. Elles auront pour effet de nous 
rappeler ce que nous avons élé et par 
conséquent ce que nous devrions être, 
dans la mesure de nos forces et de 
nos moyens, pour ne pas dégénérer 
de nos pères. L’histoire est un grand 
enseignement. Il est à désirer que 
nos compatriotes saisissent cette vé
rité qui n’est jamais trop comprise. 
Nous dèvrions tous connaître notre 
passé comme les Irlandais connais 
sent le leur.

10 $2,320 i’<leur 10 CHEZ
10appr 

sens.
M. Thompson (Cariboo)—La condi

tion des indiens est on ne peut plus 
satisfaisante dans la Colombie An
glaise ; s’il y avait à présenter une 
objection, c’est qu’ils possèdent trop 
de terres.

M. Orton a entendu dire à M. 
Sproat, le commissaire des Sauvages, 
que l’on accordait beaucoup trop de 
terres aux indiens.

Sir John Macdonald—Il est de la 
plus haute importance d’apprendre 
aux sauvages à se suffire à eux-mêmes, 
c’est ce que le gouvernement s’est 
efforcé de faire. Les sauvages du 
Nord Ouest font des progrès considé
rables.

M. Schultz-—Si les sauvages coû
tent aujourd’hui plus cher au pays, 
toute la responsabilité doit retomber 
sur l’ancien gouvernement qui n’au
rait jamais dû passer le traité No 6. 
Ce traité assurait aux sauvages leur 
nourriture si la chasse au buffle ve
nait à manquer, c’est pourquoi on a 
eu les aimées suivantes à voter des 
crédits supplémentaires pour les sau
vages. Si leurs réserves étaient re
poussées plus au nord, ils se ver 
raient beaucoup moins dans le dan
ger d’être exposés à la famine.

L’item est adopté.
A six heures l’orateur quitte le 

fauteuil.

i piU TRAGEDIE DU PONT BILLING10i. fà10 0 D0HERTY et Cie.,10 Catherine Sabourin a comparu 
hier devant les assises, sous accusa- 
sation d’avoir tué son mari, au pont 
Billing, dans le comté de Carleton, le 
28 janvier dernier.

Le public connaît trop bien les 
détails de cette affaire, pour qu’il soit 
utile d’on recommencer le récit.

L’honorable R W. Scott représen
te la Couronne et "MM. Mosgrove et 
Sparks occupent le banc de la dé-

; LE JERSEY CâP EL LE TURBAN 
QI}jpBTAL

Sont toujours la rage des demoiselles, ils 
peuvent se faire en brocatelle ou en étoffe 
assortie au costunle.

cl.. 10
éi16

S10 110 BUE SPAhKS
10

q-10 En face de MM. Baies et dieépiciers. LB VASSAR, chapeau de promenade élé
gant.

Le ISLAND

m10Kk 10 QUEEN, chapeau élégant et
commode.

Le DELL WOOD, chapeau des demoiselles. 
Le KENSINGTON, chape 
Le LANGUEDOC, jolie

Le MAGNOLIA, le chapeau de la saison.
Le PAYAL, la dernière nouveauté.

STITT

VENTE AUX ENCHÈRES VI10
P'10

iu très élégant, 
coiffure du prin-

p(10
10 fense. I. B, TACKABERRY hiLa prisonnière présente un plai

doyer de “ non-coupable.” Elle est 
vêtue de noir et semble vivement im
pressionnée.

Le jury suivant est assermenté: 
MM. James R. Logan, Thos. Moffatt, 
John Kerr, John Lee, Robert Moffatt, 
John Leaghy, John Logan, William 
Bell, Patrick Kilfoye, James Ken
nedy, Robert Lowry, George Long.

L’honorable M. Scott, en. adressant 
la parole au jury, passe en revue les 
principales circonstances de la tra
gédie du pont Billing, et dit que de
puis cinquante ^
bre du barreau, il a eu à conduire 
bien des cause criminelles, mais n’en 
a pas rencontré une plus lamen
table crue celle qui se présente au
jourd'hui devant la cour. LesQ|oux 
Sabourin étaient mariés depuis vingt 
ans ; ils ont été heureux et unis dans 
leurs premières années de ménage, 
mais malheureusement ils se sont 
adonnés tous les deux à la boisson, 
et de ce jour ont coipmencé leurs 
malheurs domestiques qui sa sont 
terminés par le crime dont la cour a 
à s’occuper aujourd’hui.

Le premier témoin appelé est Brid
get Sabourin, fllie de la prisonnière. 
Elle dit que son père a attaqué sa 
mère, qui s’est armée d’une hache 
pour se défendre et en a frappé le 
défunt à plusieurs reprises, mais non 
après qu’il fut toinbé. Son.père for 
çâit souvent sa mère à boire des 
liqueurs et lorsqu’elle refusait, il lui 
jetait à la face le contenu du verre 
qu’ii lui présentait. Une fois, il 
mordit le menton de sa mère et en 
arracha un morceau. Depuis long
temps il maltraitait sa mère et l'in
sultait à chaque instant.

Julia Sabourin corrobore entière
ment le témoignage de sa sœur.

David Sabourin, frère du défunt, 
dépose qu’il a visité la maison un 
jour après la querelle j son frère souf
frait des blessures qu’il avait reçues 
à la tête. La prisonnière lui dit qu’elle 

5 était sortie pour aller chercher un 
.. . 5 bâton, afin de se défendre, mais que 

5 n’en trouvant pas elle s’était emparée 
5 de la hache. La prisonnière est une 
5 femme laborieuse et économe ; il se 

trouvait présent lorsque le défunt lui 
a mordu le menton.

| 10
J’ai repu instruction de Mme Parent, veuve de feu 

E. Parent, écr, de son vivant soos-seorétaire 
d’Etat pour le Canada, de vendre aux enchères 
publiques, à sa résidence, No «6. me Daly. MARDI, 
le 27e jour d’avril, à lü heures a. m.. tont son mobi
lier se composant de beaux meubles moaemesll 
aussi, peintures à l’huile par des maîtres anciens, 
vaisselle plaquée, cristaux, vaisselle, tapis, rideaux, 
corniches. Salon—Un mobilier en noyer noir cou
vert en damas de soie ; X ottomanes en noyer 
noir, une table de centre à dessus de marbre, une 
étagère avec miroir, 2 chaises de fantaisie ; un 
porte-musique, un grand miroir français ; un excel
lent piano avec tabouret, corhicbes, peintures, abat 
jour en soie, ornements, chandeliers, tapis de Brux
elles. Salue a dînkm—Buffet en noyer noir, table 
à allonges en noyer npir, chaises de salle à dîner, 
tables de coin, tables de jeu, grande bibliothèque à 
miroir, chandeliers, chandeliers de cuivre, lampes, 
vaisselle plaquée, verrerie, service à dîner et A thé 
en porcelaine, service à dessert en porcelaine et en 
cristal, une pendule française marchant quinte jours 
et sonnant les heures et les demi heures, sophas, 
coussins, jsu-dinière, candélabres, statues en marbre, 
Trois chamrkks—Prélarts, tablqs et ohaiees, porte 
chapeau de fer avec miroir, gros poêles à charbon, 
chaises de salle en fer. tapis de passage et baguettes.

lüTORi—Sopha, chaises, tables de

10
n10 MESDAMES 

tés, allez ch. z
les dernière* nouveau* 
e Cie. »10

10
ROB- S
Robes du matiu. Robes de l’après-midi.

ROBJI S D’USAGE COMMODE. 
Robes pour le dîner. Robes pour la promenade 

ROBES POUR LA CAMPAGNE. 
Robes de voyage. Robes de l’après-midi.
nOBFjf POUil CHAQUE OCCASION. 

CHEZ

Ol10 ROBESIf 10
G10
é<L’autre jour, une pécheresse pu

blique est allée^lonuer $5 00 au tré
sorier du comité de secours. Preuve 
que le désastre de Hull touche les 
personnes les moins inaccessibles à 
la pitié I

10
Ti10

10
:

;

ai5
5

ti5 mw 5 ans qu’il est mem- STTTT ET Cie5On nous dit que le service civil va 
s’organiser d’une façon régulière 
pour venir en aide aux incendiés et 
qu*il offrira un montant digue de son 
importance et de la générosité qui 
distingue ses membres en général. 
Que Von se hâte, car les besoins sont 
pressente et immenses l

5 sa et Bff Rue Bp»rk»chapeau de fer area m 
chaises de salle 
Guam b rr du ooüTüBa 
jeu, table de bagatelle e 
en noyer noir, table, un
étagères!*’ i^tnj enamorea a oouener avec mobilier 
en noÿer noir, matelas de crin, sommiers, traversins 
et oreillers de plume, garde-robe en noyer noir, 
table à toilette, service à toilette, chiffonnier en 
noyer noir, couchettes en fer, chaises, tables, otto-

5
dFonds de Secours de Holl5

peintures, tapis, tapis de foyer "‘rugs," 
ÏÏnj chambres à coucher avec mobilier

5
f<; 5 Les contributions au fonds de secoure 

les incendiés de Hull peuvent être dé
posées entre les mains du trésorier, D. 
Kbmp, écr., g-rant de la Banque des Mar
chands, à Ottawa. Les dons de provUions, 
vêtements, literie, etc., peuvent être adressés 

lté exécut f, à l'hôtel de ville, Hull.
E. B. EDDY,

Président du comité exécutif.

' q5
5i...SÉANCE1 DU SOIR. Fer noir, couchettes en fer, chaises, tables, otto- 

îee, peintures, tapis, rideaux. Cuirins-Magni
fique poêle de cuisine complet, table A dessus de 
marbre, réfrigérateur, armoire, prelarts, tapis, 
ustensiles de cuisine variés, vaisselle. Vente sans 
réserves. Condition comptant.

L B. TA

5
dLes hills suivante sont considérés 

en comité, lus une troisième fois et 
adoptés.

Bill pourvoyant à la liquidation 
des banques consolidées du Canada.

Bill constituant la com 
la rivière Souris et des 
Rocheuses.

5w L5EH 5 CKABEHRY.
M meubler trouveront 
ellonte oecMion de le

.1Ul Mil DU CANADA FRANÇAIS 5
Les personnes désirant 
ina cette vente une exe 
onter une maisdn. 
Ottawa, 21 avril lS^O-bf

Hull, 24 avril, 1880.5
npaguie de 
Montagnes

Bill donnant à la compagnie du 
chemin de fer de colonisation tlu 
sud ouest des pouvoirs plus étendus.

Bill constituant la compagnie du 
chemin de fer de jonction de Pon 
tiac.

Bill pourvoyant à la liquidation de 
la Banque Ville Marie.

La chambre ee forme de nouveau 
en comité des subsides.

A propos de l’item de $1,400,000 
pour le chemin de fer Intercolonial.

Sir Charles Tupper—Le gouverne
ment voit avec peine qu’aprèa avoir dé
pensé des sommes énormes 
chemin, le pays soit encore obligé de 
payer un demi million en plus dfe re
cettes pour les dépenses d 
opération, sans que riotérêt se 
compris dans cette somme. 
avons1 essaÿé de réduire les dépenses 
t jusque là nous avons obtenu un 
ssez bon résultat

L’honorable ministre entre dans de 
longs détails sur les frais d’exploita
tion et d’entretien du chemin, et

a5M. Xavier Marmier, l’un des qua
rante de l’Academie, nous adresse un 
récent odvrage qu’il a publié sur la 
littérature franco-canadienne. Ces 
pages, remplies d’expressions sympa
thiques, nous ont vivement intéressé. 
L'auteur a visité le Canada, il a frayé 
avec nos hommes instruite. Sa posi 
lion rend son témoignage précieux 
pour nous et de grande valeur aux 
yeux des étrangers. C’est en établis 

mt des relations avec quelques 
ommes de cette classe que nos écri- 
ains ont réussi, depuis sept ou huit 
us surtout, à faire connaître notre 
ays dans les bons cercles de la 
rance. Noufe en tirerons des résul
ta importants à plus d'un point de

SECOURS m INCENDIES DE ROLL,H- 5
5
5 ‘ris Lé comité de secours prie instamment les 

citoyens dg’fouroir des provisions, cuites ou 
non, des vôtqpients et de la literie pour les 

ilheureux qui ont souffert par l'mcendie 
d’hier. Les contributions seront reçues à 
l’Hôtel-de-Villc. Le greffier de la cité ou 
assistants seront présents depuis 9 heures 
matin à 4 heures de l'après-midi pouf les 
recevo r

Par ordre du comité exécutif,

<15
5
5

P5 • .
*... 5

duDBS SOUMISSIONS cachetées seront re
çues à ce bureau jusqu’à LUNDI, le dixième 
jour de MaI, à midi, pour l’érection et l’a
chèvement d’un appareil de -chauffage pour 
le bureau de poste, etc., à Windsor Ontario.

Les plans et devis peuvent être vus au bu
reau de William Scott, Ber., arçhitei.te, à 
Windsor, et aussi au département des Tra
vaux Publics à Ottiwa, à partir de Luudi, je 
26 du courant.

La soumission devra porter sur l’endos { 
“ Soumission pour l'appareil de chauffitge, 
Windsor. ”

Les signatures de deux personnes sol
vables voulant devenir cautions pour Tec- 
compliesement fidèle du contrat, devront ac
compagner la soumission.

s département ne s’engage pas 
ter la plus basse soumission ni auc

P. B. 5 o5 d5
1 Le Globe publie un magnifique ar

ticle au sujei du feu de Hull, dans 
lequel il exhorte virement la popula
tion du paya tout entier 4 venir au 
aecoura des inoendiêe. Merci !

a5 J. M. CURRIER,
•f résident. A5 ■6$i BOOUH8 u

5 :5Si'ur 86 INCENDIES DE HÜLL. à. 5 d5Gladstone sera le premier ministre 
d’Angleterre. $1 ne pouvait guère en 
être autrement Lord Hartington 
était le chef nominal du parti libéral, 
mais c’est incontestablement Glad-

6BAM a été nommé Tréso-M. James Gu h ni
hier du comité de secours. Il eera à son 
bureau, No. 12, rue Metcalfe, tous les jours, 
dans le but de recevoir les contributions 
d’argent. Le comité espère que ces contribu
tions seront a tondantes, 
désastre et des nécessités 
me :t.

Par ordre du comité exécutif,
J. M. CURR1BR,

• Président.

e mise en . 5 i.‘n 5uve
OUI à accep- 

cune autre r
equelques passages du tra- e on proportion du 

pressantes du mo-Par ordre, n
stone qui a soulevé la Grande-Breta- 

Onada ! Le beau grand pays ! gne et a conquis la victoire à la tête 
14» Ü y a longtemps, et j’en ai des phalanges libérales.

8. CHAPLEAU,
Secrétaire.

aDépartement des Travaux Publics, > 
Ottawa, 22 Avril, 1880. f n
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ration. « ' sonne de sa digne épouse, et ii profite

de c< tte occasion pour lui présenter 
l’expression de sa vive sympathie 
dans le malheur quite frappe.’"

t! i
» •

Euhans,Pompadour Zx>
## V;

Une dépêche de Berlin au 
dit que le prince Hotienloe est arrivé 
et a pris la direction du département 
de«M$aires étrangères.

Le prince Bismarck doit se rendre 
prochainement à Friedrichshall, pour 
y prendre quelques jours de repos.

Une lettre de Theerau à la Nouvelle 
Presse, de Vienne, dit que plusieurs 
officiers qui avaient reçu mission de 
former l’armée persane ont résigné et 
que grand nombre d’autres allaient 
suivre leur exemple.

Une dépêche de Berlin au Post dit 
qu’il y a une amélioration marquée 
dans l’état de santé de Gortschakoff.

Le Times dit que l’amiral Puthuau, 
ministre de France en Angleterre, 
partira de Londres samedi et que son 
successeur, M. Léon Say, arrivera le 
1er mai.

Londres, 23—Gladstone est parti 
pour Windsor.

Londres, 53—Le Standard dit qu* 
sir Edward Walkins sera créé ba 
ronnet, en récompense des services 
qu’il a rendus au développement du 
commerce, de l’industrie et des che
mins de fer du Royaume Üni.

Cinquante cultivateurs écossais 
sont partis ce matin de Glasgow pour 
l’Amérique. —■

M. Gladstone a élé appelé à Wind
sor, où il s’est rendu par l’express de 
l’après-midi, accompagné de sa fem
me et de sa fille, dont la Reine avait 
gracieusement demandé la visite. Des 
dépêches venant de différents points 
de la route montrent que sur tout le 
parcours il a été l’objet d’ovations. 
On ne connaît pas encore le résultat 
de l’entrevue de Gladstone avec la 
Reine, mais on sait toutefois que la 
crise ministérielle touche à sa fin,’ 
car Gladstone ne peut refuser plus 
longtemps la tâche-de forme 
nistère. I

Les radicaux sont dans l’ei vhou- 
siasme ; ils disent que non-seulement 
ils ont gagné une grande victoire aux 
poils, mais encore qu'ils ont forcé la 
Reine à se rendre à leurs demandes.

Londres, 24—Gladstone, en rece
vant sa nomination de premier mi
nistre et de cbaneelier de l’Echiquier 
a baisé la main de la Reine et est re
parti pour Londres après une courte 
conférence.

Lord Granville sera probablement 
nommé secrétaire des affaires étran 
jères.

BT DB DRAPE FRANÇAI

TWEEDS FIANÇAIS ET ECOSSAIS,
Tweed» Canadien», etc

:

VI/o°PETITE GAZETTE
9 ■ • - Mardi prochain, le 27 du courant, 

à 10 brs. de l’avant-midi. M. I. B. 
Tackaberry vendra par encan, au No 
376, rue Daly, tout le mobilier de 
Mme. Vve. E. Parent, comprenant: 
meubles les plus modernes, peintures 
à l’huile, etc. Les meubles pourront 
être examinés lundi, le 26, de 10 hrs. 
du matin à 4 hrs. de i’apres-midi.

—Lorsque l'estomac d'un entent .ost dur 
et enflé, c’est qu’il a des vers. Hien de ce 

’il mange ne lui lait du bien. La 
Jure est absorbée par 
boite du vermifuge confit < 
luges, donnez-les à l’enfkn

SOIE, BROC ATELLE,
Demi toutes lee Ko.tcIIm gesaee»

Kearns & Ryan
Nos. 98 et 100 Bue Sparks

<K> OOn sollicite respectueusement ta visite et le patronage au public. yINE, #P. C. AUCLAIR, $
Ottawa, tO lévrier 1888. ISS Bue SparksJ y❖

<y y y

<?■ .«* «

|Ed. O’LEARY,L’EDITION DOTALE) SERVICE TELEGRAPHIQUE DES

. ^ J* AZ/ y
CHANSONS DE LA FRANCE

les vers. -Achetez une 
ou Pastilles vermi- 
t et il sera guéri.

MARCHAND TAILLEURqu
lui

lParoles françaises et anglaises) 
ACCOMPAGNEMENT POUR PIANO 

Très bien relié en drap bleu et or.-Prix $1.50 
en brochure, prix $1.00.

UrdtalbhDnr et les péchear* aamért- 
eatiee—Bèerree e»n4a«B«*.

New-York, 23—Une dépêche par
ticulière de Londres au Herald, dit 
que lord Salisbury refuse de recon
naître la justice des réclamations des 
pécheurs américains demandant 
$1,030,000 pour dommages éprouvés 
à la bide Fortune, Terreneuve. 11 dit

BTfcCie Fournisseur des MessieursVin de" Quinine de Campbell,
Le grand tonique du jour.—Pour la Dyspep
sie et laverie d’appéjit, il n’a pas d’égal.

En vente à la pharmacie de C. O. Dacier, 
517, rue Sussex.

—Pendfnt de nombreuses années, le sirop 
calmant de Mme Winslow pour la dentitiou 
des enfants a soutenu l’epreuve sans jamais 
faillir. Son eflet est certain. Il règle les 
fonctions de f estomac et des intestins, guérit 
la colique, amollit les gencives, réduit l’in
flammation et apaise les douleurs, comme 
des millions de mères peuvent le certifier.

—Ceux qui souffrent de maladies bilieuses, 
d’indigestion et de constipation feront .bien 
d’essayer les Pilules anti-bilieuses et purga
tives du fit Harvey. Dans de centaines de 
cas, elles pnt non-seulement donné au soula
gement, mais opéré la guérison. EH’es ne 
contiennent pas de mercure et n’exigent pas 
de changement de diète; Préparées par 
Milton H. Bris selle, propriétaire, Montréal.
'—Basse contrefaçon—Il 

d’autre amer de houblon 
•vendu en Canada que celui fabriqué 
par la compagnie manufacturière 
a’Amer de Houblon de Toronto, Ont. 
et il ne saurait y en avoir d’autre, 

le droit exclusif de se servir 
Amer de Houblon ” est

Un bon assortiment de
SOMMAIRE :

Où voulez-vous aller — L’ange-gardien — 
Quand tu chantes—La première feuille— 
L’étranger—Cantique de Noël—Sérénade- 
Chanson de Fortunio—O Richard ! O mon 
Roi i—La valse des adieux — Le pont des 
soupirs—Rendez-moi ma patrie—La madone 
—Le lac—Adieu, belle Franeé—Les hiron
delles—Une fleur pour réponse—Le Toréador 
—Le soleil de ma Bretagne—Ta voix—La 
fauvette du canton— Non, monseigneur— 
Oui, monseigneur—Si vous me regrettez— 
Les cheveux blonds—Si loin 1—.Le départ du 
marinier—Mon âme à Dieu, mon cœur à toi 
—Bspère—David chantant devant Saül— 
Bonheur caché—La réponse du bon • Dieu - 
Ave Maria—Le carillon du verre — L’avril 
est là—Brunette—Le petit me: 
bénédiction d’un père— La bouquetière des 
fiancés—Huit ans —Les fleurs animées — 
Quand de la nuit—Veux-tu mon nom t —La 
jardinière du roi—Laissex-moi l’aimer—Je 
suis Lazzarone—Medjé—Mourir pour la pa
trie—La parisienne—Le chant du départ— 
Toujours seul ! ou le *• Masque de fer’’—La 
fête du ciel—Pauvre fleur? pauvre femme!— 
Le départ des hirondelles—Sisea l’Albanaise 
—Sous l’ormeau—La Marseillaise-La Zia- 
gara—Partant pour la Syrie—Pierre l’hen-

AVIS DE DEMENAGEMENTarks
i Ver» le 9 Avril courant.L’AUTOMNE ET L’HIV EH

k A des prix qui conviennent à toutes les 

Ottawa, 10, Nov., 187».

qu’en retirant leurs seines de la côte, 
les pécheurs ont outrepassé les pri 
viléges qui leur ont été accordés-par 
le traité ; du reste en péchant avec la 
seine les Américains violent les lois 
locales qui étaient en force au mo
ment de la conclusion du traité.

Paris, Ky., 23—Trois nègres ont 
été condamnés à trois ans de prison 
pour s’être rendus masqués à la mai
son d’un maître d’école nègre et l’avoir 
affreusement maltraité.

i

MM. DAWES et Cie.ISOi!

ETAL C. Transporteront leur établissement d’embouteillage au
No.- 888 rue Wellington, (coin de la rue Bay,)

Parte voùme de la Pflacière de M. l’tchemn Chrùtùt,

JAS. POCKLINGTON,
Gérant.

e

MAHOHH
Entrée sur la rue Clarence.

J. MARTEL, Proprietaire-
ea jours U88c noir—La

ï
n’y a pas
véritable

Ottawa, 1er Avril 1880 2s.Tout en remerciant ses nombreuses prati
ques, les invite à venir lui rendre visite.

Il a constamment en main un assortiment

VIANDES FRAICHES, 
SALÉES et

AFGHANISTAN 

La bataille «e «banal.

Londres, 23 -De nouvelles lettres 
reçues de Caboul disent que Stewart 
a rencontré 15,000 Afghans, à 25 
milles de Ghuîni. Au moment où il 
se préparait à attaquer l’ennemi,trois 
mille cavaliers firent une charge sur* 
les deux flancs de sa ligne de bataille. 
Après unè heure de combat acharné, 
l’ennemi a été repoussé et complète
ment mis en déroute.

Londres, 23—Unp dépêche de Ca
boul au Daily News dit que les Merills 
qui onlt été châtiés en novembre der
nier, ont.fait feu sur les éclaireurs 
du corps d’armée du général Ross, et 
ont blessé plusieurs soldats Le che
min de Ghuzni est libre. 3,000 Ghib- 
zais occupent les colines environnan-

f Cie j
BIOS, r un mi- iparce que K 

du terme “ 
garanti à cette compagnie par les 
ois du Canada au moyen de deux 

marques de commerce dtfra 
gistrées. La loi impose 
nalité à quiconqu 
ou prétend fabr 
vente quelque produit qui lui res
semble. Les pharmaciens et les con
sommateurs feront bien de se rappe
ler ce fait et de refuser toute autre 
préparation que celle de la compa
gnie en question. L’Amer de Houblon 
est lâ médecine la plus pure et la 
plus efficace qui existe.

—La toux, le rhume ou le mal de gorge ne 
devraient pas être négligés. Les -Trochiques 
Bronchites de Brown sont un remède simple 
qui soulage instantanément.

—Pour le soulagement des douleurs, nous 
croyons que la Panacee Domestique de 
Brown nia pas d’égale. Bile active la ci 
lation du sang et guérit, prise à l’intérieur 
ou appliquée extérieurement, plus eût 
qu’aucune autre médecine. Bn Vente chez 
tous les pharmaciens. 25 contins la bouteille.

Etc., etc., etc.
Los soussignés informent leurs amis et le public qu’ils ont fabriqué durant l'hiver, et 

offrent maintenant en vente, un magnifique assortiment de

Harnais, Selles, Malles, Harnais pour les chantier»' 
et la ferme. Harnais pour charrettes écossaises,//^ 

Harnais de travail, Colliers, Selles de dres
sage, Couvertures de chevaux de toute

description, etc., etc., etc. d™
MT CUIR A HARNAIS COUPE A ORDRE OU EN OUANTITE

Spécialité de GENOUILLÈRES POUR LES CHEVAUX sujets se blesser on pour

tre hranobe feront bien de venir inspecter 
[u’ila devront avoir pour résultat d’éta

FUMÉES.
J. iIRTEL.A vendre seulement pat

R. MORGAN,
28, rue de la Fabrique. 

Agent de gros pour l’Edi

.... |
Ottawa, le 28 janvier. 1880.eut enre 

une forte pé- 
ue se sert dé ce nom 

iquer et offrir eir

m
* Québec, 2C janvier I860.
cause de la

HOTEL MIMAI
VIENT DB P ABATTRE

NT
,

UN PARALLELE

Lord Beaconsfield et sir John Macdonald
in à MEIL- 
Que la nom- 

s’empresse

TENU PAR

qui font de longs trajets.
Ceux qui auraient besoin d’articles dans no 

notre stock. Nous offrons des avantages tels qu 
des relations satisfaisantes entre nous et le public.

MICH. (MILLIER allas SAVIOfl
blliCOIN DK S BOBStes.

Lâ SAINT-GEQRGE Wellington et Bridge, Hull
S. <l H. BORBR1DGE,

88 et 90, coin de? rues Rideau et Mosgrove,
BARBE-VILLE, OTTAWA

Ottawa, 20 mars 1880.

A l’occasion de la - fête de Saint 
George, les membres de la société se 
trouvant sous le vocable de ce Saint, 
ont eu un grand banquet au London 
Chop House.

On remarquait parmi les personnes 
présentes M. McLeod Stewart, prési
dent de la société Saint André; Péche- 
vin Starrs, président de l’association 
Littéraire Saint Patrice ; le Dr Vala le, 
irésident de la Société Saint Jean- 
iaptiste, et quelques officiers de diffé

rentes associations nationales.
Les toasts d’usage ont été portés, 

accompagnés de chansons de circons 
tances, et les convives se sont disper
sés enchantés de leur soirée.

Brandies et cigares de premier choix, et 
table de première classe. Chevaux et voitures 
de toutes sortes à volonté.

Xe8 personnes qui visitent Hull 
ristes ou pour affaires, feront bien 
cendre à nu hôtel, où .lie» 4«-ou 
le confort désirable.^

19 lévrier 1880.

JOSEPH TA»»*Vel de tl»,OOO—L’état du sénateur Brown
■ Toronto, 23—Ce matin, dans beau

coup de magasins, étaient apposées 
des affiches annonçant la mort de 
l’honorable George Brown. Elles 
ont été enlevées dès 
ne la nouvelle était

ILIFFURES Brochure sur papier de luxe, accompagnée 
des portraits de lord Beaconsfield et de sir 
John Macdonald. m.qu’on a apprit 

dénuée de fon-880.
Prix: COots. l’exemplaire 

S’adresser au bureau du Canada.

Cos,MPl* 4’ls.rlmtrlf d'Ottawa bn;Etablissement Caledoniaement.
Bennett, alias Dixon, accusé d’a

voir fait feu .sur l’honorable George 
Brown, a comparu de nouveau ce 
matin en cour, mais en apprenant 
l’état du blessé, le magistrat le ren
voya en prison. Pendant qi 
prisonnier était dans une cellùl 
poste, en attendant d’être conduit à 
la prison, un agent de police s’appro
cha des barreaux et lui dit dans quel 
état se trouvait M. Brown. Bennett 
parut consterné de cette nouvelle et 
s’écria qup la chose était impossible, 
que le blessé ne pouvait être aussi 
mal.

saison, est 
tire, à quel- 

toutes éié-

3HAPEAUX 
PS tels que 
v-York. On 
res les plus

principales.
'URBAN

Cotons gris,Une assemblée des actionnaires de la 
Compagnie d’imprimerie d’Ottawa—dûment 
incorporée en vertu de lettres-patentes s du 
gouvernement d’Ontario—séra tenue, le 28 
AVRIL prochain, au no. 8, rue Murray, à 8 
heures p. m., pour procéder à l'élection des 
directeurs et aux affaires générales de la 
Compagnie.

Par ordre des directeurs provisoires.
G. D. THÉEUAULT.

DEGRAISSAGE, NETTOYAGE
Cotons blancs

ue le 
e du EN VENTEMachine a battre les Tapis BT

( Ft j-à-tuj le quai de ta Reine.) Toile éerue,
Habillements de messieurs teints clair ou 

foncé pour
LESA TRAVERS OTTAWA Ottawa, 16 avril 1880. CHEZ

anadiens de l’OuestMAISONS A LOUERloiselles, ils 
ou en étoffe BRYSON & Cie.V—Le grand jury a visité, hier, la 

prison de cette ville.
—Mme Peter Grant de cette ville a 

envoyé, ce rqatin, beaucoup de vête
ments au comité de secours de Hall.

—Le bureau de distribution de se
cours à Hull est installé dans l’an
cien magasin de M. C. R. Lanthier, 
vis à vis l’hôtel de ville.

—M. J. P. Wiser a expédié lundi 
dernier en Angleterre,soixante-quatre 
têtes de bétail, pesant un poids moyen 
de 1,700 lbs. Lundi prochain, il se 
propose d'en envoyer cent de plus.

—M. A.P. Wright, du département 
de l’intérieur, est de retour de l’Ou 
est où il s’était rendu pour établir 
des bureaux pour l’inspection du gaz 
et des poids et mesures.

—M. Beemer, entrepreneur des 
assises du pont de la Chaudière, 
pousse les travaux avec la plus grande 
activité. Il emploie de nombreux 
ouvriers et il espère achever son con
trat dans peu de temps.

—A cause de l’absence de M. James 
Cunningham, qui a été occupé toute 
la journée à Vorganisatioii des se
cours pour les victimes de l'incendie 
de Huil, les commissaires des licences 
n’ont pas eu d’assemûlée.

—Les prisonniers arrêtés sous 
complicité d’avoir participé au mas
sacre de Lucan, ont demandé comme 
faveur qu’on leur permette de tra
vailler à casser de la pierre. La vie 
monotone de la cellule 
devenue trop à charge.

—Mercredi prochain aura lieu la 
nomination dans le quartier Welling
ton, pour choisir un représentant en 
remplacement de i’échevin Lang, qui 
est allé se fixer à Manitoba. Parmi 
le* candidats on mentionne MM. 
Tackaberry, J. P. Taylor et J. H. 
Dwyre.

—Dans la 'nuit de mercredi, la 
grange, les écuries et les dépendances 
de M. Simson Armstrong, de Glou
cester, ont été la proie des flammes. 
Une grande quantité de foin, des har
nais et plusieurs hôtes à cornes ont 
été brûlés. On attribue cet incendie 
à t’imprudence d’un garçon de ferme.

—C’est M. Charlebois, épicier de 
cette ville, qui envoya les premiers 
secours. soXis Jorme de vivres, aux 
incendiés de Hull, ie soir môme du 
feu. 11 fut suivi de près par M. Strat
ton, épicier de la rue Dalhousie, qui 
leur apporta aussi une grande quan
tité de pain, lard, etc.

UNE PIASTRE.
Gants, Nattes, Robes, etc., nettoyés.

UN BON TAILLEUR
Une RÉSIDENCE en brique 

10 appartements, avec remises et jardin, 
No. 152 rue Dalhousie ; loyer, $10 par mois.

Un MAGASIN et RÉSIDENCE, No 170 
coin des rues Dalhousie et Water; loyer, $12 
por mois.

P

aenade élé-

élégact et

demoiselles, 
i élégant, 
a du ptin-

JOSEPH TASSÉ. 150 Rue SPARKS.Toronto, 23—Aux dernières nou
velles, le sénateur Brown était un 
peu mieux et les médecins ne déses
pèrent pas entièrement de le sau
ver s’il peut vivre encore vingt-quatre 
heures.

Québec, 23—Les phares flottants dé 
Vile Rouge et de la Traverse ont 
quitté le port hier.

* Grand nombre de remorqueurs 
ont abandonné leurs quartiers d'hiver.

En honneur de la fête de Saint- 
George, les pavillons flottent sur les 
édifices publics et grand nombre de 
résidences particulières.

Le lieutenant-gouverneur visitera 
aujourd’hui le-couvent des Ursulines.

Montréal, 24—Ce malin, le détec
tive Faheÿ a arrêté eu cette ville 4 

jÉÊÊL. «hommes soupçonnés d’être les auteurs 
lQ9j&§lu vol de $15,000, au détriment de 

F. B. McNamee. Sur l’un des psi 
sonniers la somme de $500 en biljets 
de banques a été trouvée. On ne con
naît pas leurs noms. Le cocher- La- 
foxee en reconnaît deux pour ceux 
qu’il à conduits le soir du vol.

Dans l’après-midi, le détective 
Fahoy a arrêté deux autres individus 
dans une buvette de la rue Saint 
Laurent. Ils avaient en leur posses
sion une somme de $3,900 de billets 
de la banque de Montréal.
' Il est probable qu’avaot peu les 

autres complices seront arrêtés.

Est attaché à l'établissement pour le 
pressage.
BUREAU : —62, BUE WELLINGTON.

• Vente sans reserve, pour argent comptanttie EDITION.
plus ample information, s'adresser à 

Madame JI. PINARD,
84 rue Water, • La vitrine de votre voisin *Æ

té. FRASEE ET VIÀÜ Deux volumes in 80 de 400 pages chacun.
Ottawa, 9 avril 1880. Tout le monde doit aller voir la vitrine de M. BUYDEN et les belles marchandises qui 

y sont exposées, et au nombre desquelles on peut admirer des-tables de Jeti de fantaisie, 
des chaises de luxe, des étagères, des mobiliers de salon, et tout ee qu’on peut imaginer de 
plus élégant en. fait de buffets de salle. Allez rue Sussex et examinez.

JOSEPH BOYDEN,
Variety Hall et Magasin de Meubles, 832 et 834, rue Sussex.

m nouveau-

1Edition ordinaiiv
Edition UliAtrée de 21 portraits....... . $3.00EDUCATION

CLASSE PRIVEE Dü JObR ET DU SOIR
LOBES
’après-midi.
MODE.
promenade

AGNE.
’après-midi.
)GGA8ION„

M.LAÜR. DUHAMEL PREMIER VOLUME.

Biochawuks : Charles de Langlade, Jean- 
Baptiste Cadol,. Charles Héaume, Jos pfi 
Rolette, lacquee Por.ier, Salomon Juneau— 
fondateur de Milwaukee,—Julien Dubuque 
—fondateur de Dubuque, Iowa,—Antoine 
Leclerc, Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Marie Ducharme, Louis Pro
vençal, J« an-Baptiste Faribault, Jean-Bap- 
ttste Lefebvre, Jean-Baptiste Perrau t.

Pour les Jeunes Gens 1A. SWALWELL,
ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES

166 BUE SMBKS,
HAUTE-VILLE.

La tenue des Livres, l’Arithmétique, la 
Calligraphie, la correspondance Commer
ciale et la Grammaire sont enseignées en 
Anglais et en Français par un professeur 
compétent.

Le l#atin et le Piano sept extra.
On recevra un certain nombre de pension-

Pour plus d’informations, s’adresser au 
professeur, à sa résidence, No. 19 rue Murray

J.-B. LEFEBVRE, Professeur

Ayant fait de 
étal, lui permettant 1 
plus considérable de

grandes améliorations à son 
int d’exhiber un assortiment

DE PREMIÈRE CLASSE.

CâRRE Dü MARCHE,
BASSE-VILLE.Cie Viandes de Choix,k*

A.vis Public
Provikck D”: Quebec, 1 
District d'Ottawa, f
Je donne par le présent avis que je n’en

tends pas et ne serai pas responsable, à 
compter d’aujourd’hui, dos dettes que pourra 
contracler mon épouse—Dame Henriette 
Létand, vû qu’elle a laissé mon domicile, 
sans raison et sans ma permission.

THOMAS OSBURN .

L. A» Oliviere Hull que les années précédentes, est capable de 
satisfaire tous les goûts.

de secours 
U être dé- 
êsorier,^ D.

provioions, 
re adressés 
le, Hull.

exécutif;

AVOCAT.Il remercie ses nombreuses pratiques de 
ncouragement libéral. Afu’il en a reçu, et 
[licite de nouveau leur patronage et celui 
1 public en général. Il fera tout 

pouvoir pour tous les satisfaire.

lis A TOUJOURS EM MAINS
VOLAILLES,

SAUCISSES,
LANGUES,

VIANDES FUMÉES, 
LARD SALÉy etc., etc.,

l’e Bureau.—Encoignure des rues Rideau et 
Sussex, Block d’Egleson, Ottawa, Ont.

ARGENT A PHaTER.-^
Ottawa, 23 juin 1879

CHARCUTERIEsol SECOND VOLUME.

Biographies : Vital Guérin—fondateur de 
Saint-Paul, Minnesota,—Joseph Rolette, fils, 
Pierre Ménard, François Ménard, Jean-Bap
tiste Mallet, Joseph Robidou—fondateur de 
Saint-Joseph, Missouri,—Louis-Vital Baugy, 
J. B. Roy, Jacques Fournier, F; X. Aubry, 
Antoine Leroux, M. B. Ménard — fondateur 
f|e Galveston, Texas.—Jean Baptiste Beau- 
bien—l’un des fondateurs de Chicago — 
Prudent Beaudry, Gabriel Franchère, Pierre 
C. Pambrun, Joseph LaRocque,- Pierre Fal
con, Louis Riel.

du

FRANÇAISE
SEULS MAISON A OTTAWA'DY, lao

SOURCES DE CALEDONIA
Entre Montréal et Ottawa

Atmosphère et paysages enchanteurs

Templeton, 12 avril 1880 8f.L’on trouvera toujours un assortiment de

Viande préparée de première qualitét HULL, leur était
Et vendue à des prix modérés.

Dindes désossées,Volailles rôties, Langues 
pressées et marihées, Saucisse de Boulogne 
Lard salé, etc., etc.

A. CO U BCE LL E,
Carré dn marché By, Nos. 14 et 16. 

Ottawa, 24 janvier 1880.

Sum bU- 1880 -Le Grand Hotel—1880onment les 
, cuites ou 
a pour les 
l'incendie

cité ou ses 
heures du 

i pouf les

alaltre.
Londres, 23—11 est question d’un 

projet quia reçu l’approbation du 
gouvernement canadien, relatif à la 
formation 
composée de 10 000 hommes, ;pris 
dans la milice canadienne, qui seront 
astreints au service au Canada, en 
Angleterre ou au dehors, dans le cas 
où l’Angleterre serait entraînée dans 
une guerre.

Londres, 23—Le parti libéral tout 
entier croit que Gladstone sera appelé 
à former un ministère Hartington 
doit se rendre de nouveau à Wind
sor pour avoir Aine conférence avec 
la reine.

La nouvelle annonçant que Brant 
refuserait d’être renommé oratepr, 
est entièrement dénuée de fonde-

BEAUX Ce célébré rendez-vous pour l’été et la 
santé sera conduit sur un bien plus haut

CHAPEAUX! U* saison comprend depuis le 1er juin au 1er 
octobre. Prix de la pension pour les visi
teurs de passage, $1.50 à $2.00 par jour ; 

DE $8.00 à $17.50 par semaine; enfants au-
dessous de 12 ans, moitié prix ; au-dessous 
de 5 ans, accompagné de leurs nourrices, 
gratis; taux réduits pour les nourrices elles 
domestiques. Les sources et Bains suiphu- 
riques, salins et gazeux de Caledonia ont une 
réputation universelle comme spécifioue 
infaillible dans le cas de rhumatismes, 
dyspepsie, maladies de la peau, du foie, des 
rognons et autres affections semblables ; ils 
sont recommandés par les plus hautes auto
rités médicales.

M. Thoe. Jubb, employé pendant 20 ans au 
St. Lawrence Hall, Montréal, aura la direc
tion de l'hôtel. Ceux qui désirent faire des 
arrangements peuvent s’adresser à lui ; ou, 
s’ils veulent obtenir un guide complet indi
quant les rentes, les prix, etc., elles feront 
bien d’envoyer leur adressse, par carte- 

à la compagnie du Grand-Hôtel,

AU COIN DU VIEUX
e

MARCHE BY,d’une armée de réserve
EDITION ILLUSTRÉE. 

Portraits de Joseph Rolette, Salomon 
Juneau, Jean-Baptiste Faribault, Alexandre 
Faribault, Vital Guérin, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon,Louis-Vital Baugy, L. X. 
Aubry/Prudeut Beaudry, Victor Beaudry, 
Gabriel Franchère, Joseph LaRocque, Louif
Riel. Six AUTRES GRAVURES REPRÉSENTANT le

Tombeau de Dubuque, Saint-Boniface (Ma
nitoba), Chicago en 1830, et une caravane 
attaquée par des Sauvages.

SUR LA RUE CLARENCE. 
Ottawa. 22 mare 1880. FERRONNERIEHER,

Président. IIS MAGNIHQliE A88BKTIMENT
POUR LAa

Ferronnerie à bon marchéFaleeee, Pervellue, Verrerie et POUR

lÜLL. ALLEZ CHEZ 60 et 76 centsA TRES-BAS PRIX. McDougal &' 
Cimier,

n6T*6so- Epargnez votre argent en venant voir nos 
marchandises.h»

tributions 
contribu- 

lortion du

|f.
aH. L. COTE,

128 Rue Rideau
Huile de Charbon Canadienne non-Explo- 

sive, 25 contins le gallon, Mesure Impériale.ment.
Le News dit que tout fait croire 

que Bright refusera d’entrer dans le 
ministère, à cause de sa mauvaise
santé.

On peut se procurer cet ouvrage en s’a 
dressant à l’auteur, M. Joseph Tassé, 
Ottawa.

Ottawa, 28 juin 1879.

Enseigne de la GRANDE TARIERE, 
BUB SUSSEX.

Ottawa, 2 Ovrier 1880.
CHATFIELD

Cwa.HER,
Président. -r*’ 1 M, BCE BIBE1E. Free Me la ree XlehalM
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POUR L» Ji,,

24 5

à 7c.; >. •' ■-■. 1 rr 1 vf
TOUT LE FONDS DE NOUVEAUTÉS DU

LIVERPOOL HOUSE,
01, EUE RIDEAU, OTTAWA,

Doit etre vendu dans trente jours

446Ottawa.

prop., —rrzi:

L’oimni™ del’Mtel pert du cln *» rue- —- V“

œrsTirf,
des stations en ville pour le même prix, «

Ottawa, il février 1880. , w

$5.00 ; veau de 5 à 6c. la livre.
Vo&ttME Gibier—Volailles, par 

couple, 50c. à 60c ; poulets, par cou 
pie, 30c, à 35c. ; dindons, la pièce, 
$1 à $125 ; oies, 50 & 55c ; canards, 
par couple, 50c. à 60c.

Laitbrik—Beurre en tinette, pari 
livre, 15c. à 21c. ; beurre frais, par 
livre, 25c. à 30c. ; beurre, salé par 
livre. 19c. 4 20c. ; fromage, par livre, 
13c. a 15c. ; œufs, par douzaine, 16c. à

Le second "semestre de nette Institution 
commence le 1er de Février. Le coure d'études 
est complet et la médaille d’or, diplôme de 
cette maison, est donnée aux élèves qui le

N. B.—Une médaille d'argent; présentée 
par Son Bxcellence le Gouverneur-Général, 
sera décernée, à la fin de l’année, à l’élève 
qui se distinguera par une application sou
tenue et par une grande fidélité au régle-

Un cours spécial de couture est suivi avec 
succès par les élèves. On donne une atten
tion particulière à l’économie domestique.

La Musique, le Dessin, la Peinture, l’Alli- 
maird, le Latin, l’Italien sont des extras.

Pour les termes et autres informations, 
s’adresser à

Rue Tork,

EN PAC® DU MARCHE,
ffiln de Fer Canadien de Pacifique

L’ai (leu premier» Hotel» 

d’Otto»»

Sweraleelen» poor Foots en Fer i17c T\ES SOUMISSIONS adressées au 
U gné seront reçues jusqu’à 
SAMEDI, le 15 de MAI, pour la construction 

• «le ponts de fer sur les affluents de l’est et de 
l’ouest du Lac des Bois.

On peut obtenir des plans et devis en 
s’adressent au bureau de l’ingénieur en chef 
à Ottawa, le ou après le 15 Avril.

Par ordre,

Dépt. des Chemins de fer et Canaux, > 
Ottawa, 1er Avril 1879. J

midi,Légumes—Pommes de terre, par 
poche, 50c. à 55c. ; navets, par mi 
not, 20 à 25 ; carottes,par banl,$t.80; 
panais, par minot, 40c à 45c.; oi
gnons, par minot, 80c. à $1

Graiüb—Blé de sarrasin, par mi 
not, 40 à 45c. ; avoine, par minot, 30c. 
à 32c. ; maïs, par minot 63c. à 
65c. ; pois, par minot. 63c. à 65c. ; 
fèves, par minot, 75c. a $1 ; orge, par 
minot,45c. à50c. ; blé d’automne, par 
minot, $1.20 ; blé du printemps, par 
minot, $1.35.

Farine—Extra double, parbrl. $7 à 
$7.25 ; extra.par brl, $6.75 à $7 ; No. 1, 
par brl,$6.50 ; gruau,par brl,$4.50 ; fa
rine de blé-d’inde, par brl. $2.75 ; blé 
broyé, par brl. $6.50, provende, par 
brl 90c ; bran, par 100 lbs. 60c.

DivBR9-Miel,par livre,10 à 12c.; sain
doux, par livre, 10c. à 12c ; suif, 5c. à 
6c; lame filée, 60 à 65c par lb ; bas 
de laine, par paire. 25c a 30c. ; foin,; 
par tonne, $6 à $8.50 ; paille, par 
tonne $4.50 à $5.00 ;

Peaux, par 100 lbs. $6.50 à $7 ; 
peaux de veau, 10c. à 12c. la livre 
peaux de moutons, de $1.50 à $1.0(

Bois, de $2.50 à $3 la corde.

Le» propriétaire» feront D'IMMENSES SEDUCTIONS pour 

faciliter l’écoulement de leur» marchandise». Le» acheteur» feront 
bien de venir de bonne heure, pour s'assurer de bonne»-occasions.

Eli ........ . ...
----------  ------------------------- : ---------—mm-m s

LIVERPOOL HOUSE, 01, RUE RIDEAU

8r. SAINT-GABRIEL,
Supérieure. RUE SHIRKS OÏÏIWI.

J. A. GOTJI1T,
Propriétaire.

Ottawa, 2/6vrier 18W. 1' BONNES CHAMBRES,
EUGENE ROBITAILLE

HORLOGER it BIJOUTIER

V. BRAUN,
Secrétaire.

♦
bonne table, - *?«'

I PRATIQUE. TàBI
Fait aussi les Situé au centre des affaires et 

tout près des édifices du parle 
ment, cet hôtel est le rendez-vous 
de tous les hommes d’affaires et 
continue à tenir son rang parmi 
les premiers hôtels du pays.

Ottawa, 20 octobre 1879.

181BONS VINSOUVRAGES EH CHEVEUX.
Dorures et plaqués de toutes sortes,

AU PLUS BAS PRIX.
45, Rui RIDEAU, Block Egleson. 

Ottawa, 11 sept. 1879.

Chemin de fer Canadien du Pacifique, Les personnes visitant Ottawa durant la 
session feront bien de rendre visite à cet 
hotel.

Ottawa, 5 février 1880.

«lan

TABS SOUMISSIONS adressée» au soussi- 
gné seront reçues jusqu’à midi, 

SAMEDI, le 15 mai courant pour la construc
tion de réservoirs, pour l’alimentation des 
locomotives, sur différents points sur le par
coure du chemin de fer canadien du Pacifi
que. • Les robinets devront êire à l’épreuve 
de la gelée, ainsi que les pompes et leurs ap
pareils ; elles devront être mues par le vent 
ou la vapeur, selon les localités.

On peut obtenir les plans et devis en 
s’adressant au bureau de l’ingénieur en 
chef à Ottawa, le où après le 15 avril.

lan.

HOTEL RICHELIEU Metca
Pembi

0 Ashtoi 
Perth, 
Band 1100

t fromCOIR DBS RUES Bristo
Bell’s11NOTRE-DAME ET 8T. VINCENTto Hull..lÿi 1Vls-a-vl» le FjaIiaIs de Justice. MJPOUR VOTRE|

Papier, Articles de Bureau
ET D’ECOLE,

'MONTREAL.MARCHES ETRANGERS.
New-York, 23.

Coton, feme 12 9,16 *
Farine de seigle, tranquille et sans chan

eeBlMo 1.26 à 1,38 

Blé d’Inde, tranquille ; No. 2, 54$ cts. 
Seigle nominal et sans changement, à 90$c. 
Avoine, tranquille et ferme, 47c.

\ Snif, tranquille et ferme, 6* à 00. 
^Orge, ferme, de 95 à 98c.

V Saindoux, 7.43.

F. BRAUN, 
Secrétaire.

MRIA DBS PRIX QUI NE PEUVENT PAS ETRE SURPASSÉS.
j E soussigné remercie ses amis et le pu- 

JLi b lie d’Ottawa en général pour leur encou
ragement libéral. Il a l’hon 
informer qu’il

Dépt des chemins de fer et canaux, 
Ottawa, 1er avril 1880. }

assurer nos
Miles

a ajouté ESMONDES MiAINSI QUIil CENT MAGNIFIQUES CHAMBRESLivres d’HIstolre, de Prières, 
etc., etc.,

à son Hôtel, faisant face sur la place Jacques Ton

Le public trouvera tout le confort à 
DES PRIX MODÉRÉS 

et l’Hôtel Richelieu ne le cédera en rien aux 
premiers hôtels de la Puissance.

I. B. DUBOOHER,
Propriétaire

■i BWTDONNEZ VOS CÇHIIANDBS A

Densely ne du livre ci-dessus
OAITAL. W H1 .T.ATvTTI

AVIS AUX ENTHEPRENEURS'.
TYBS SOUMISSIONS cachetées, adressées 
JL/au soussigné (le Secrétaire du départe
ment des Canaux et Chemins de Fer du 
Canada) et portant l’endos de “ contrats 
soumis pour differents ponts à construire sur 
le Canal Welland,” seront reçus au bureau 
jusqu’à MARDI, le 15e jour de JUIN pro
chain, pour la construction de ponts mobiles 
fixes sur différents emplacements du Canal 
Welland. Les ponts devant traverser des 
voies publiques devront être de fer et de 
bois, et ceux qui serviront au chemins de fer 
devront être d’acier trempé.

Les plans, devis et conditions générales 
peuvent être, consultés à ce bureau le et 
après le 31 MAI prochain. On peut égale
ment obtenir des blancs de soumission en 
en faisant la demande.

Les personnes désirant faire des offres 
doivent fournir les garanties nécessaires : les 
soumissions ne seront prises sous considéra
tion que si elles sont faites sur blancs impri
més, et si les signatures correspondent à la 
raison sociale des solliciteurs. Les soumis
sionnaires devront déposer une somme de 
<250 pour chaque pont. Si le contrat n’est 
pas rempli d’une façon convenable, cette 
somme est adqutie au gouvernement.

Les chèque^seront rendus aux per 
dont les propositions ne seront pas

m PtsAVIS ijl.'ORMT- Chicago, 23.

Farine tranquille et nominale, reçu 8,592

Biè, 1.14$. %
Blé-d’lmi.-, 37 captant.
Avoine, 30$
Lard nommai à $10.614.
Saindoux 7.40.

Williams’ Sinnery TVTOUS avons l’honneur d’info 
jLn gés, l’an dernier, que

OttoN. B.—Toujours en mains, toute 
sorte de Jouets d’enfants et autres 
objets de fantaisie, le tout à très-bas 
prix.

2 mai 18/9. la,

Réouverture à
Sants <«iiitain*s!®'„î ït

““isKÉiatiiSirS15®--ne stricte attention, nous esjiérons conserver 
chaque jour, augmenter le nombre.

K G. LAVEiiüURE,
Mihèeujcee, 23.

Londres, 23. 
Consolidés 98 5/16 sur compte, 4$s 111$, 

5s 105$, Erié, 45$, do Préf. 00. ifl. Cent. 
104$.

RESTAURANT METROPOLITAIN
(Partie Est, pont des Sapeurs.)

O BRaNNEN a l’honneur d’informer ses 
JL • amis et le public en général qu’il vient 
d’ouvrir et d’organiser

LE METROPOLITAIN
de la manière la plus 
comprend les liqu 
cigare les plus « 
toute h

mBlé, No l, 1.14}
toutes nos bienveillantes pratiques,

Lewis et Blachford,
Gantiers.

Cl
iPlombier,(jailer et Ferblantier

PIISBUB V»
GOhVERTURES ER fERBÏARC ET f ER 

GALVANISE
BT CONSBRUCTBUR DE

FODBEAISES A A1H CHAUD,

Mue William, Ottawa.
/^OUVERTURES en Ferblanc et Galva- 
XV nisées faites d’après le mode le plus 
amélioré et à des prix très modérés, qui 
peut être certifié, et des certificats peuvent 
être montrés sur demande.
Un assortiment de Poêles à Cuisine, à; Four

neaux et de Salons, des plus beaux et 
récents dessins. Aussi des Pompes 

à Bière et à Eau.de toutes espè
ces. Ferblanterie, Huile de 

Gharbou, Lampes, Tu
yaux, en mains 

au plus bas

TLx pLiverpool, 23.

Coton actif et plus ferme, Uplands, 7f, 
Orléans 5$.

. 10 septembre 1979.
ndiose. Le buffet

Paruplus fines et les 
REPAS servis àplus exquis. Par Nomina

tion Spéciale.
Par Nomina
tion Spéciale.

_____ 1» S" 13 0 
11 2 
Il 8
10 II
11 05 
5 10

Arrh
Blé du Printemps....
Rouge d’Hiver..........
Blanc d’Hiver...........

P. BRANNEN,
Propriétaire.

....10 3

..-11 10
Ottawa, 14 août 1879. lan.

Treffle....................-................ 'J •
Blé d'Inde..............................  5 9
Orge.............................    5 3
Avoine....... .............................  6 6
Pois»........ »............................. 6 11
Porcs lirais..............................-60 0
Saindoux................... 39 .0

L’ ARGY LL 103, RUE SPARKS, OTTAWA 

Sculpteurs et Doreurs tour Son Excellence le Gouverneur-Général*,
Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleurs à 
l’e«ù, de Gravures, de Cadres de Fantaisie, h. VIEILLES DORURES RENDUES 
jàUSSI BELLES QUE DES NEUVES. Nos prix sept des plus modérés.

0 0
00 0 
07 0 
00 0 
00 0 
00 0 
00 0 
00 00 
00 0

MEILLEURELA
RUE WELLINGTON u

à M<téee...... ..........~...60’*9
.................. -...35 « Cbmme garantie de l’exécution du contrat, 

l’entrepreneur ou les entre, reneurs qui ont 
fait des offres au gouvernement, et dor 
soumission sera acceptée, auront à faire un 
dépôt de cinq pour cent, sur la somme totale 
du contrat. Ce montant devra être déposé au 
crédit du receveur général, à huit jours de 
date de cet avis.

L’entrepreneur n’aura droit qu’à quatre- 
vingt-dix pour cent sur la somme des tra
vaux exécutes en vertu de son contrat.

Le département ne s’oblige pas à accepter 
la plus basse ou aucune des soumissions.'

Par ordre,

Lard A. BEUZELIIT, et di
75 0
71 0

lent
DÜ MONDE.

N’« pas son égalé ponr le fini, 
la duree et retendue,., de Ton- 
vrage fait.

P<
PROPRIETAIRE.

P*"

MARCHE EN GROS.k prix I
Montréal, 23

Fabinx.—Supérieure extrà 6 10 à 8 15
Bxtrà superfine....... -........- 6 .05 à 6 10
De goût—.............................- 0 J 2 JS
Bxtrà du printemps.---------- 0 00 à 6 00
Superfine.....--...—5 50 à 5 60 
Farine forte de boulangers. 6 50 à 6 65

_______  5 00 à 5 10
.1______ 4 35 à 4 50
________ 0 00 à 0 00

Ouvrages et réparations faites promptement 
et avec dextérité.

Ottawa, 1er janvier 1880.
scs-a OO O/CHAMBRES à louer, à d 

xV dérées.^ La seule maison tenue 
le système européen. On y pré 
jeûnera de noce, pique-niques, soupers pu
blics et privés, pour toutes les parties du 
pays.

Ottawa, 2 septembre 1879.

es conditions mo- 
d’après

D. F

Nouvelles mai chandises dans tous les 
departements.MAINTENANT EN USAGE 

A OTTAWA.

Aucun antre MOULIN ne"don- 
ne autant de eatlgftectlon.

§5

J. P. NlURPHY,
IPt-OMEKCBR.

Poseur de luyaui de vapeur 
et de gai,

POSEUB DE SONNETTES, etc
161, BUE BIDEAU.

F. BRAUN, 
Secrétaire.

3m.
BOL’Enseigne dn Lion d’OrFine.......«..

JOSEPH DROLET.Moyenne-----------
Recoupes----------
Farine en sac du

Département des chemius'de 
fer et canaux,

Ottawa, 29 mare 1880.
MlTHOMAS MAY, Est devenue célèbre, parce qu’on y trouve toujours de bons 

garantit que tout article donnera pleine satisfaction.
HauuCa-

nada par 100 livres— 2 85 à 2 95 
Farine en sac de la Cité

(livrée)______________ 3 00 à "3 20
Farine d’avoine-—..-—.— 4 50 à 4 60 

Farine de bM’inde, $2.90 à $3.00. 
BLE—rouge et blanc d'hiver $1.40 à 1.45. 

Blé No. 2, du printemps $1.38 à 
BLE-D’INDE—70c.
AVOINE 30 à 32c. par 32 livres,
ORGE—55 à 65c 
POIS—76 à 78 par 
SEIGLE, 79 à 80c.
Lard, $15 50 à $16.00.
Saindoux, 10 à 10$.
Jambons, ll,à 12$.

FABaiCAN” %

D’EAUX m SODA et de 8ELTZ, 
de BlàRES de GINGEMBRE,

us CIDRE, de LIMONADE,
ET DE T00TK8 LES

DIFfERENTES SORTES .DE SIROPS. 
SYPHONS PATENTÉS ' 

Met égalemqpt en bouteille et expédie lee 
CÉLÈBRES EAUX MINERALES DES 

SOURCES de CALEDONIA.

FABRIQUE, 434 Bue SUSSEX,
BN FACE LA RUE MÜRRAt,

_ OTTAWA.
Ottawa, 9 mai 1879.

effets. On

. les prix sont marqués en chiffres connus.

LE LION D’OR.
-----est—-

Agent général pour Ottawa.
BURBAü'PRIMCIPAL :

210 Rue SparlsjB.
Snccursale sous la direction de M.\ 

langer,
284, RUE VALHGZ781E,

Entre les rues Clarence et Murray. 
Ottawa, 25 nov., 1879 6m.

<

Goii
1.40. AUAIGNOIRES en CUIVRE POLI, en 

IJ FER GALVANISE, en ZINC, etc. 
CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de !a manière la plus convenable. 
Articles de toute sortes pour plombiers. À 

Toutes les commandes seront promptement 
exécutées.

' L’ENSEIGNE du Grand MAGASIN
D’UN SEUL PRÉS. >

| CANAL LACHINE
Âils aux Mecafliclens-Entrepreneurs

:m 66

mm, FILS ET \VAR\0( k, OMesdames, venez examiner notr^ assortiment et informez-vous dar J. P. MURPHY, nos prix.m Des soumissions cachetées adressées au 
soussigné,—le secrétaire des départements 
des canaux et chemins de fer du Lanada,— 
et portant l’endos de .«• Soumissions pour 
portes d’écluses, canal tachfne,” seront re
çues à ce bureau jusqu’à l’arrivée des malles 
venant de l’tist et de l’Ouest, JEUDI le 3me 

(jour de JUIN prochain, pour la construction 
des portes et pièces de machines nécessaires 
pour les écluses du canal Lachine.

Les plans, devis et conditions générales 
peuvent être consultés à ce bureau le et 
après JEUDI le 20me jour de MAI prochain. 
On peut également obtenir des blancs de 
soumission en en faisant demande.

Les personnes désirant faire des offres doi
vent four )ir les garanties nécessaires ; les 
soumissions ne seront prises sous considéra
tion que si elles sont faites sur bl, | 
primés et si les signatures correspondent à 
la raison sociale des solliciteurs. Les sou
missionnaires devront déposer une somme de 
$250 pour les portes de chaque écluse. Si le 
contrat n’est pas rempli d’une façon conve
nable, cette somme est acquise au gouver
nement. ' • llf • .

Les chèques seront rendus anx personnes 
dont les propositions ne seront pas accep-

MANUFACTURIERS DK

B. McMOBRAN,151, rue RideauBOURSE.
2 septembre 1879. lan.23 avril pour le commerce de gros.

blissement de la- vallée

nos biscuits sont cuits à la vapeur au 
d’un fourneau mobile qui a une capa- 
20 quarts de fleur par jour.

Nos employés sont des premières mains du 
pays. Nous ne nous occupons que du com
merce de gros seulement et garantissons 
pleine satisfaction.

$7.00 LA DOUZAINE. Le plus grand 
d’Ottawa.

Tous
V 508 — Hùe Sussex. 508Hotel “ Lome.”

Pension de première classe à des
raa modérés.

La bar est fournie de vinst liqueurs 
eticigares de choix

Ottawa. 26 septembre 1879.
ci\I deVALEURS.

ALEX. CLARK,140 doz. de Haches, R„ POURVOYEUR DU PEUPLE.
Eoioeries d’Etape et de Fantaisie.
FRUITS Cristallisés et naturels,
# CHAMPAGNE et LIQUEURS des meilleures marques,

SABMNES am TOMATK8,
THE», SUCRES, TABAC,

PORC, SAINDOUX, LARD, BEURRE «i ÉPICERIES u GENERAL.

N’a paai.de vieil assortiment en mains. Les meilleures qualités 
garanties et aux plus Bas Vaut.

i 15, Roi YORK, OTTAWA.
GIBSON, FILS et WARNOCK, 

Coin des rues Bank et Queen.
i* Me. F. X. GROULX.r

FABRIQUÉES AVEC

B. PETIT,
Bijoutier et Herioger

H otel J ohnson.mm- ■50, RUE YORK

JOHN JOHNSON, propriétaire.

Logements magnifiques et prix peu élevés.
Ottawa, 31 juillet 1879.

-Le meilleur Acier de Flrlh, '
25 ans d’expérience dans les meilleures 

maisons des principales rnpitales du monde. jeX
ai M. PETIT désire annoncer qu' 

adjoint à son atelier de bijouterie et 
d’horlogerie un magasin très com
plet de cigares, tabac, pipes, etc.,

il a MAGASIN BLEU, 69 Rue Rideau. un
têtLes Bains Turcs,

126 BUE ALBERT,
Pour Dames (femmes à leur

service) de.......................... 10 a.jn. à S p.ro
*** ur Messieurs, de...............- 7 à 10 a.m»
Et de. .... ...............

tées, Ottawa. 17 Mare 1879. 26 D. 1 anComme garantie de l’exécution du contrat, 
l’entrepreneur ou les entrepreneurs qui ont 
fait des offres au gouvernement et don 
soumission sera acceptée, auront à flaire un 
dépôt «ie citia pour cent sur la somme totale 
du contrat. Ce montant devra être dépôt j au 
crédit du receveur, à huit jours de date de 
cet avis.

L’^kepreneur n‘aura droit qu’à quatre- 
vmgi-dix pour cent sur la somme des tra
vaux exécutés en vertu de son contrat,

s’oblige pas à accepter 
des soumissions.

daW- LesEILUUïS 81M1BMS a« |il«s BAS HUI pmiWes apt la
hoNo. 18, RUE RIDEAU,

COIN DU PONT DES SAP EUES.
N.B.—M. PETIT profite de cette occasion 

poor remercier le grand nombre de clients 
qui ont bien voulu (’honorer de leur patro 
nage et leur souhaiter une heureuse année ' 
Ottawa, 11 juillet 1879.

EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS 88 TROUVENT AU
MAGASIN DE LAPIS et d’AMEUBLEMENTS, d’OTTAWA.

•efe -"ï':

fer; J tie3 à 11 pjn.

MANN & CIE. Le DR. LOGAN a son bureau dans la 
bâtisse même, où il peut être consulté nro- 
fessionnellement de 9 à 11 hre. a. m. et de 
l à A p. m.

Ottawa, 9 juillet 1879.

pêczzrr:
ig Company. Importateurs de TOILES CIREES pour planchers.—Rideaux et matériel 

de Rideaux.—Agents pour les célèbres am- îblements de R. HAY et Oie, 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortiment toujours exposé 
nos magnifiques magasins.

SSOOXÆÈUSID et Oie., 1^8 rxxe Sparks.

Une visite est respectueusement sollicitée.
Ottawa, 2 août 1879.

lanOttawa, 13 août 1879. Le départei 
la plus basse

qvment ne 
ou aucune dansittiE

Bureau, Block de Hay,
Ont, près du Russell H

MARTIN O’GARA,
HORACE LA PIERRE,

EDWARD P. RBMOM

VXTALKEti A McINTYHE, Avocats, Man- 
Vf data ires, Solliciteur», Notaires, etc., 

No. 34 Rue Elgin, Ottawa. Vi»-à-vi»8 le 
Russell House.
W. H. WALKER, j A P. MeINTYRB. 

Ottawa. 26 Déc. 1878.

ch:
M°toGH<Jetc V004-48’ V°~

RusseU Rouse, Ottawa, au dessusdumagasto

rue Sparks, Ottawa.F. BRAUN-,
Secrétaire. difïïfc::::: Département des chemins de 

fer et canaux.
Ottawa, 29 mars 1880.

1de Oibeon, confiseur.
WEL-Argen* \ prêter sur propriétés foncières.i|
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